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et terrorisèrent sa police. Que 
ne feront-elles pas maintenant? 
Elles sont une puissance et ne 


Les. jeuves du Cercle LaVérendrye ne sont pas exclusifs : 


re de nos re si les cercles de campagne veulent leur couper l'herbe sous le 


mcpl qu's donnent à l'oeu 


nis sincères pouf l'éncourage- 
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VERT s 1 
HOMMES ET BETES 
Lés bêtes vaudralent-elles mieux que les hommes ? 
Nous aypus loujonrs pensé. le g£gontfaire; pourtant, à ‘cer- 
lains momeuls, en voyant des ivrognes éméchés conduire cer- 
L taines bonnes bêtes sobres, nots avons été cnclins à croire que 
. certains hommes ne valent pas les bêtes qu'ils sont supposés 
conduire. Un entrefilet, que nous empruntons à l'Action Ca- 
tholique, nous rend songeur, Voici: Shen DUR 
à “BATAILLE DE COQS..— La police provinciale a opéré 


une 


et 2 personnes ont été 


arrèlées comme spectäleurs. 


saisie. de cogs, samedi soir, dans une bâtisse ubandonnée 
de Saint-Malo, où on les faisait battre. 


"29 cogg furent saisis 
L'Hon. 


Juge Langelier les a condamnées à #5.00 d'amende ét lés frais, 


On rapporte que près de 200 personn 


Les Cogs, sant de jolie 
eufle, cé sont des bêtes! 
d'amende, 


1 


nas 


D 


d'autres arrestations seront faites”. À ; 
s el vaillantes bêlés, ç'est vrais. 1 (ti 
"Celui qui les fait-baître est passible 
et, où voit qu'il la paye. . Non seulement celui. qu 


M Ur Tor ue 


## 


es ont vu .ce combat, ‘el 


L.1 * 
1 ATX 4 


- 


| français d'Ontaie, le groupe 


Tsoin de lui donncr'un caractère local 


lant défenseur quotidien, 


dont le suceès presque miraculeux 
les réconforté ct les 


stimule. , Cependant, il était win groupe 
pionnier, celui qui s’y était, im- 
planté aux derniers jours de la domination française, que le 
Droit atteignait difficilement, Cela se comprend. Les comtés! 
de Kent et Essex, châte 
trémité sud-£st de la provinee, à une très grande distance d’Ot- 
lawa. - C'était hors, le champ de rayonnement du Droit. Et 
pourtant, là plus qu'ailleurs, ia nécessité du journal français 
s’imposait. y fallait un organe local qui g 
volontés, organisât la résistance, Et lutte les Franco- 
Ontariens de cotte région. 
ne vécut que quelques mois. D'ailleurs, il n'avait pas cette 
couleur locale qui seule pouvait-lui assurer le succès, On l'im-. 
primail à Ottawa ct, en dépit de toutc. la bonne volonté possible, 
il s’en ressentait. L'an dernier la Défense voyait le jour. Com- 
me le Clairon, elle fut imprimée d’abord au Droit, mais on eut 
Il y a quelques semaines 


————————_—_—_—_—_—_—— 


elle s'installait à Windsor méme. 
une-remarquable-tenacité, elle 
Les fruits de son action sont 
de promesses. : 

À notre confrère de 1 


meéoc lc bon combai français. 
déjà: visibles. Demain est lourd 


a Défense, qui campe presque en ter- 
ritoire ennemi, la Liberté souliaite succès, prospérité et bon 
courage, - : : 


DES ACTES | 


——. 


Nous avions lc plaisir de complimenter nos jeunes de Saint- 


Boniface, il y a quelques semaiues, syr leur zèle à répandre Ja 
bonne lecture. Les brochures dont ils se sont fait les zélés pro- 
bagaleurs conliennent l'exposé de saines idées du point de vue 
des principes, catholiques; elles sont de plus de fières revendi- 
cations nationales. Beligion et patriotisme s’allient à merveille. 
quand on sait les coordonner. à à 
La résultante de quelques semaines de travail esl'la diffu: 
sion de six cents ch'ies, à peu près, de ces différentes brochures. 
Voilà, ce: que’nous appelons de l’action, et de 4a-bonne! 
Quelques-uas croic 
ue les blänons pas, gas parfois la parole est une action 
Evidemment, la sobriété: est de mise en pareille matie 
jeunes parlent peu, muis semblent vouloir 
cousolante. Nous souhaitons que le beau zéle de quelques-uns 
deviennent contagieux: la contagion n'est pas redoutable, en 
pareille matière, car les microbes du zèle ne sont pas de ceux 
qui se reproduisent rapidement. 6 c RTE e 
; Comptbas-nous, dans le. groupe manilobain, des zélés du 
moindre effort et de la digestion facile? C'est possible; mais, 
qu'ils restent en baix, nos jeunes ne désirent pas Jeur engendrer 
chioaues. i passent à cêôlé el pasent:des actes. Us,sont sages 
nous crayons avec eux, que le temps consacré 


at avoir agi quaud ils ont parlé. Nous! 
érilable, 
re. Nos 
agir d'une manière 


pour leur âge, car, 
à Ja diseussjon est le plus souvent dépensé en pure perte: le 
lemps est trop précieux pour le perdue. * | 
Dane nous leur disons merci el félicitations 
… Setez, messieurs, $ermez toujours: çà germera gn temps 
à apte le mérite du semeur, pour être caché, n'èn est que 
plus solide, -. ï 


.: Les brochures à dix sous ont ei un suetés particulièrement 
remarquable: c'est un indice pour'les éditeurs, an nous sayons 
qu'ils ambition nt de cultiver les idées plus que les gros sous. 

. | Evidemmeni, certains ouvrages doivent dépasser cetie limi. 
| te; hotis lé coingrénons : le prix du papier et de la mit d'oeuvre 


dt 


au-fort de ce groupe, se trouvent à l'ex-? 


rotipât les bonnes La Fierté, R. P. Louis Las, 


-Le Clairon, né d'un premier effort, | Pour l'Action Francaise : 


Avec un joyeux entrain et| 


cher pays, le Canada tout en- 
tier, L'auteur nous montre les 
conclusions praliques qui peu- 
vent se lirer d'actes héroïques 
comme celui de Dollard et de 
ses compagnons au Long Sault. 

Voici la liste complète des pu- 
blications de la Bibliothèque de 
l'Action Française : 


OR 1 HAN e 8. .10 

M. l'abbé L. Groulx :...$ 10 
La Veillée des Berceaux: 

M. E. Montpelil ÿ . 
Refrains de Chez: nous: ..$ . 
La Langue gardienne de la 

Foi; M, H, Bourassa. .S 
La Valeur Economique du. 

Français: M. Léon. Lor: =: 


Re Ce re 
%-Dollard Revenait..: M. 
l'abbé Lionel Groulx...$ , 
La Race Supérieure: R. P. 
Louis es a LUCE 
Paul-Emile Lamarche «81.09 
L'Almanach de la Langue 
française, 1919 


Comilé de Propagande 
LæeVérendrye, 
39 Avenue Provenñcher: 
 Saint-Boniface, Man. 
D © 
“LA VIE ET LA PENSEE GA- 

THOLIQUE" EN RANCE 

Un journal à lire. — "Un éffort 
a encourager :* 

Nos lecteurs n’ont pas oublié 
la. campagne poursuivie, 
ver dernier, dans tout-e-Cang- 
da français, par M.. François 
Veuilot-poür exposer ro- 
grès et les espoirs du cathali- 
cisme en Francee'et pour resser- 
rer les liens traditionnels entre 
la France.et le Canada. 

Nous somnmxs heureux d'ap- 
prendre que notre visiteur, e 
relour en son pays, a pris la di: 
rection. d'un organe qui, son 
seulement est de nature à inte- 


{des-munitions ete toit ce qui 


Hnouvéeke-et 


Phi. 


-— pour deux piastres et demi 
par.an, — 


à la Vie. et la Pensée * 


ci 


Catholique, à la Librairie Beau: |: 


chemin, 78, rue 


Montréal, se: 


+ 4-2 


Des multiples. problèmes so: | 
ciaux nés de la guerre et plus k 
encor de la démobilisation, ce- | 
lui: du travail féminin n’est pas 


[le moins inquiétant. Même sans 


sang et sans massacres, la fin. 
de Ja guerre aura été une véri- 
table révolution. Elle a révélé 
au monde un stupéfiant état de 
désorganisation sociale, - € 
surplus de travail que nous de 
vions à la fabrication intensive 


tre dans le ravitaillement | 


des armes, nous y ‘a conduits, | ple et exact et qui Re, 
l'a fait naître de nouvelles in- |tra, sans beaucoup € 
dustries qui, elles, à leur tour, de. tenir un com 
firent naître üne main d'oeuvre | des revenus et d 
pratiquement incon:t tre ferme. 
tu. La mo-!l'hupôt sur le 


pue: le (ravail fémit 

hilisation générale avai 
hommes dans l’armée. 
peu la femme rempl à 
à- l'usine. ‘Aujourd'hui, élle y! 
est. ef elle y veut demeurer. | 
Elle a accout | 


es an- 
nées de guerre, elle à réglé son 
mode de vie. Mais l’homme re- | 
vient dés: armées et il veut re- 

prendre son travait--d'avänt-, 
guerre. Il n'y a de besogne ue | 
Far un. . Lequel sera-ce? C'est | 


dans les pays d'Europe, en An- 


loureuse açüité, et auquel notre | 
pays lui-même : n'échappera! 
pas. + & ns een 


Eu uu mot, Test la lutte l'an! 


lagonisine des sexes. On-a dé 


placé l'axe fondamental de la | 
vie de la femme et nous allons 


! 
: |en‘ressentir le poignant et peut: | 


étre sanglant contrecoup dans! 
la vie: sociale, 
des sexes 5e 


Saint-Jacques, ? 


n 


Tenez-vous 


ossède M. le professeur C. 

e 

AR . i#t intéressante en perspective. 
TER n wa: N'oublie 

FEMMES CONTRE HOMMES |je 9 avril. 


tadin de vieille roche. 
Avec le talent descriptif, ue 
u _ 
r, C'est une soirée iustruclive 
z pas la dute: 


MERE RE 4 
L . 
ES 


AUX FERMIERS 


» 


Savez-vous ce que chaque dni- 
ée vous rapporté votre fermé? 
es livres? Si vous 
e Savez pas ce que vous rap: 


porte votre ferme et si vous ñe 


le 


nez pas de livres, -hâtez-vous 


lité de la Ferme", par J-Nor: 


bert Jutras. 


uimé de gagner el'reau d 
{sur son gain, plutôt gras & | 


role, a cessé de 
à tout le problème qui se pose | son numéro de 
uiére, el 
gleterre surtout, avec une dou- |! lecteurs, 


| ASSOCIATION 


L'antagonisnre | | 
posera tout aussi! | 


ressez xivque nt nos compatrio- | troublant dans les autres pays, | | 


les, Miais qui peut coulinuer de | Mais actuellement c'est en 


laiu l'excellente oeuvre entre- 
prise iei par. M. Veuillot, ; . 

La Vie el la Pensée Catholi- 
qe est uuc feuille hebdomadai; 
re. que le jougnal parisien. Ja 
Libre Parole offre ei  supplé, 
ment à ses lecteurs et à laquelle 
les étrangers peuvent préndré 
un abonnement spécial, 

. On sait, d’ailleurs, que la Li: 
pra pente. autrefois fondée par 

ard Dramopt, est aujour- 

d'hui sous le contrôle d'un 
groupe de catholiques 


6: pulitants, qui eù ont SN 
SNL ouf ee ee 


An- | 
leterre qu'il commande l'at-! 
ention publique: il y est ’ en 

quelque sorte, à l'heure actuel- 
le, le cauchemar des dirigeants. | 

Une dépêche du début de là se. | 

maine ne laisse aucun doute là- 

dessus. 

Un million et demi de. fem- 
mes, 'qui gagnèrent de bons sa- 
laires en fdbriquant des muni- 
tions; sont sans ouvrage. y 
aurail une solulion assez sim: 
gle à cetle difficulté : retourner 

l’ancienne vie, se réintégrer 
dans les cadres de : 
mille-.Ow'on n'& ré 


| 
| 
| 


à ca he BA MR UPS 


mercredi - 


LA 


‘là commander une “Comptabi. , 


C'est un système à la fois situ- 


s permet- 
e lrayail, 
pte PAROGFENE 
épenses 

oubliez pas que 
Revenu vous at- 


. 


té les | teint el que vous devrez faire 
Ton. à unrapport au gouvernement fé- 
aÇa le mari; déral.. js 


e vo- 


Cette “Complabitité de la 
lernie’ se vend #37 au bu-: 


e la Liberté. 
LI Lu. Pau 

RM En << S DEREHMDRS 
LA “LIBRE 


PAROLE" x 


Notre confrère, Id Libre Pa-- 


a semaine der- 


Ge | 
T'ON DES CAN.-FRAN: 
FCAIS DU MANITOBA | 
Editos lProvencer, 198.rue 
ulneau. $.-Boniface. 
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Il y 2, eñ ge moment, 
quélqués positions d’en- : 
seignement vacantes, par- 


paraitre. Däns - 


le fait ses adieux à $ës . 


| mi-nos écoles des centres [3 
| français. Ces vides doivent | 


| 
| 
} 
| 


| 


RE PCT 


| |! ont de l'ense 
l':1 
| 


| réndront ainsi; un eg 


être comblés au plus tôt, 
En conséquence, nous in- 
‘Vitons tes jeunes filles qui 
gnement une 
expérience, à se. 


certaine 
notre bureau: elles noûs 


ignalé et, en rejour, 
7 pr don + à méme 
Cuper 
jus ra Le fn FAR 


2 


’ 8 et 


tas... 
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€ 
tarre,, disaient 


Æ x 4 : revoir. , 
.… Hier, Monseigneur l'Archevéque. de Saint-Boniface, dans 
{nt magistral sermon donné durant là messe du vénérable jübi- 
laire, évoqua celle figure du Vieillard traçée par Mgr Baunard. 
. de pensais: c'ést bien ainsi que m'apparut, il y a quelque sept 
… ns, le Père Dandurand. Où l'ai-je rencontré la première fois? 
Ce dut étre s 
p'uneA 
+jé 


d'autres voix Jui 


le la cathédrale à.l' 

depuis, entouré des 

amour lout paternel! : 
‘Sa taille se courbait et ses 


vu là, orphelines qu'il aimait d'un 


jambes [lageollaient sous le poids 


de l'âge. Mais cette tête blanche où pas un cheveu ne man- 


quail, et. qui faisait comme 
comme je la trouvai belle! 

- Qu'il posa sur moi! Il voulait savoir qui j'étais; quelle douceur 
dans sa voix -quand il me parla! Depuis lors, j'aimais à le 
trouver sur ma route, comme on aimerait à voir un ‘habitant 
céleste. a Rs ue 

Quand je m'enquis de sa personne, on me dit: “C'est notre 
bon Père Dandurand, un vieux saint. 11 compte 93 ans, monte 
à l'autel chaque matin, confesse et n'aime rien tant que faire 
dü ministère. Après ses noces d'argent, il a vu célébrer ses 

_jubilés d'or et. de diamant: H ne: nous reste plus qu'à fêter son 
centenaire, et nous espérons bien que le bon Dieu nous le lais- 
sera jusque là” C'était bien le désir de tous ceux qui l'ont 


coñnu, de le voir ütteindre ce grand âge. Lui le voulait aussi, 
“Pére, je vous défends de 


une auréole à té visage de saint, 


Puisque Mgr Langevin lui avait dit: 
mourir avant cent ans.” 
devait obéir... ‘ 


Et c'est arrivé. Depuis trois jours, l'admirable vieillard a 
cent ans. Depuis dimanche, adresses, lettres, téléyrammes 
viennent de toutes parts le féliciter de la coursé-qu'il à fournie 
à travers les années, suns que cêlles-ci n'eussent réussi à user 
ses fäcultés encore étonnantes dé vigueur. Onchaïile ses vertus 
sur tous les.lons, ce qui — le croiriez-vous? - n'affecle en rien 
sa grande humilité... Il parait heureux.’ Sa figure resptre la 

. Paix, le contentement,:la ‘satisfaction découlant d'une vie bien 
remplie. «* ; é 

Cette gloire pour la gra 

posséder dans le Père Dandi 


e el belle famille des Oblats, de 
iraud, le plus vieux prêtre du 
is qui soil entré dans la 


Len ) 


‘ 


"que vient offrir le vénérablé jù 
Les yeux se fixent sur l'endroit du sanctuaire où il parait 
Atnfin, soutenu de chaque'côté par deux de.ses frères en religion. 
Il est tout menu, le cher vieux Père, dans ses habits sacerdo- 
faux, mais comme'il tient de place soudain dans l'immense 
église! . Ses pas très courts-et peu solides, comme ceux ‘d'un 
petit enfant, l'amènent à l'autel où depuis 78 ans, il est monté 
fous les jours prier Notre-Seigneur d'y descendre à sa voir. 
Avec quel amour, vraiment, notre Sauveur doit-il répondre aux 
paroles de consécration prononcées par ce saint vieillard! Le’ 
spéclacle est grand et émouvant, et l'on ne saurdit rendre 
l'émotion des assistants qui ne le quittent pas des yeux. Lors- 


qu'il entonne le magnifique chant d'action de grâce, le-Te Deum, |. 


plus soleñnel, ce semble, däns une: pareille circonstance, nous 
avons peine à relenir nos larmes. Larmes de joie? larmes de 
regrel? Cette impression causée par eet instant qui s'échappé 
el qu'on ne peut retenir est indéfinissable. Qui, il est des heures 
qu'on voudrait se voir prolonger indéfiniment à cause de leur 
douceur, de l'impression tuave et forte qu'elles laissent à l'âme. 
L'heure que dura cette touchante cérémonie est de cells-là. 
C'est fini: te Père Dandurand redescend les degrés de l'autel 
el notre coeur se serre en le voyant disparaitre lentement, len 
tement, derrière l'autel s 
Hélas! aünisi finissent toutes les joies de la terre, même les 
plus pures, par un serrement. de coeur. Le bon Père; qui est 
maintenant plus du ciel que de la terre, sait bien qu'il n'y a 
plus loin entre lui et les joies éternelles, aussi attend-il patiem- 
ment l'ordre du Seigneur qui lui ouvrira les portes de la cité 
des_Bienheureux.: . L'autre soir, comme sn lui souhaitait de 
uoir la fin du siècle qu'il commençait, histoire de savoir ce qu'il 
allait répliquer, le spirituel vieillard répondit malicieusement : 
“Prenez garde, j'ai déjà deux jours de pris..." Dimanche soir, 
à l'Orphelinat, je lui demandais. s'il était fatigué. Souriant et 
portant sa main à la poïtrine: “C'est le souffle qui me man- 


-que,-vous-verrez- quand vous -atrez-cent ans." 


O Père vénérable et vénéré, quand vous partirez — que ce 
soil le plus tard possible -- j'en connais qui voudraient bien 
se voir sur le ménie train que vous, pour arriver plus vite là- 
haut, car les portes du ciel s'ouvriront à “deux battants” pour 
vous recevoir ! ; 


©” JACQUELINE des ERABLES. |. 


re 


26 mars-1919. 
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ER AU DRAPEAU 


UN BAIS 


SON PREÈTRE 
Pour voir défiler les soldats, | 
A côté de moi, dans la rue, 
Avec son enfant dans les bras, 
Une femme était accourue, 


Elle était déjà courbée par 
l'âge, le travail et les infirmi- 
|tés, la sainte et vieille servante. 
Et pourtant, elle avait fait un 

g'rève, un rêvé-impessible, qui 

Lest aujourd'hui en train: de se 

‘réaliser! 


Une femme au regard plainti 
. En deuil, en haillons de misère : 

‘Et l'enfant était bien chétif 

Et bien triste laspauvre mère 


Un dimañche, au prône de 
grand'messe, elle entendit ra- 


Mais ses yeux flétris par les léonter qüe le nombre -des pré- 


pleurs|tres :diminuait-“bartout. Cette 
A son petit garçon sourifent, ‘|nouvelle l'attrista : : 
Quand parurent les trois | O it bonne Mére Sainte 

? couleurs | Anne, murmura-t-elle, vou 


écou-._ | permettrez pas! : HS 
à vrirent;}" Mais que pouvait faire, pour 
Et, voyant le drapeau passer, |empêcher ce malheur, une pau- 
: L'humible, mais bonne patriote, | Vre célibataire de sa condition ? 
Pour que l'enfant fit un baiser, | Prier, ét voilà tout, prier pour 
Guida sa petite menotte. |que-te-Saint-Esprit allunie au 
; y 4 PR ee Un (coeur des mères chrétiennes le 
. Ce fut instructif, simple et bon. | désir d'amener leurs € 
O'inère donnant dès l'enfance, , 
À ton fils l'amour du drapeau, 
ieh i | »>laF sa À 
Sois bépiè au nor de la France 
| François Coppée. 


Et quand les,frant se d 


|bon Dieu... Cependant, cette ré- 
{flexion ne la rässurait: 
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CA : 
» 


ste rm 
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UN BEAU VIEILLARD 


‘la 
ce petit trottoir qui traverse Ja cité des Morts, 


Hospice.…Et-combien-de-fois 


Quelle limpidité dans -le regard\' 


C'élait l'ordre d'un Supérieur: it} 


nfants au | du 


. L 
t'pus, car |à juger ce qu 
un mot terrible du'curé Jui re-|ble 
venait sans cesse à la mémoire: | Lamy. :: 


- 
. 
ê 
? 
L1 
u 
+ 


entrainant parfois dans les abi. 4 | \ À 
BE LE HG ÉREN HER PS | mines, troupeaux et.ha- | à} À eu 
PM mp époque: ru da. bitations... : : UE A. 
t pas de prier: il fau Es 54 Ex ras + : : 
© == Mon Dieu, t-elle, que | he green RE Ne te | La plupart des&pic rs vendent le ‘ 


voulez-vous done que 


sédait: si elle pouvait amasser 


méme un enfant au sacerdoce !.: 
Pauvre vieille, elle qui n'’a- 
vait pour vivre qu'une petite 


‘guille ! 


es économies 
lerai davantäget... | 
. Des économies, quand on a à 
peine de quoi vivre !‘travailler 
davantage, quand on a soixan- 
te ans! c’est üne folie. 
C'était une. folie, sans doute; 
et pourtant ce fut décidé: il fut 
décidé qu'elle donnerait, elle 
aussi, son prêtre Au. bon Dieu. 

Et la voilà qui se met à l’oeu- 
vre, stimulée par cette ambition 
iramense. à 

Un prêtre! se ra Je 
trais assez heureusè pour avoir 
un prétre à moi, un prêtre qui 
priera pour moi, qui fera aimer 
ie bon Dieu pour moi! Oh! 
mon Dieu, ne me laissez pas 
mourir sans que je vous donne 
un prêtre! Éshnses é 

Et elle a amassé de la sorte, 
sou par sou, 3,000 francs! En 
a-t-elle sufsamment”? . Elle va 
le demander au vicaire. 

Le vicaire est un jeune pré- 
tre, ärdent;: zélé, donnant tout 
son temps et tout son coeur aux 
jeunes gens, dont il ést l’idole. 

— Monsieur le Vicaire, j'ai 
fait un beau rêve; maïs j'ai be- 
soin de vous pour le réaliser. 
Je veux avoir mon prêtre. Vous 
trouverez bien dans votré pa- 
tronage un enfant. intelligent 
qui fera de bonnes études, un 
enfant pieux qui deviendra un 
bon prêtre comme vous. Voici 
truction. En ai-je -assez? Da- 
me!:on pourrait travailler en- 
core, vous savez! : 

Le vicaire, ému, ne put que 
lui répondre : 

— Merci, oh! merci, Jeanne; 
bon Dieu vous bénira. 
ît-la bonne: vieille sortit, les 


fje travail- 
: QE | 


x 


Iysés nè travaillent p 
sa vieillessé est encore.réj 
par l’image de “son prêtre” 
étudie, qui grandit et se-sanc- 
tifie. 

Meurs en paix, bonne et vieil- 
le servante! Va, tu peux, calme 
et souriante, te présenter au 
bon Dieu; il'te recevra avec 
àämour ét il te dira: $ 

.—— Bonne et fidèle servante, 
toi qui sur la terre paraissais 
si petite et si inutile, toi qui 
étais si-péeu connue et si: peu 
appréciée, vois dans la’suite des 
âges tout le bien que fera “ton 
prêtre”, vois ce qu’il fera lui- 
même et ce que feront, long- 
temps-après Jui: d'autres” pré- 
tres qu'il aura élevés, lui aussi, 
comme tu l'as élevé: des cou- 
pables ramenés à la vertu, des 
enfant gardés purs, des jeunes 
filles: protégées contre le vice. 
Et le‘point de départ de cette 
gloire que jé reçois, c'est toit 
toi qui, avec tes privations si 
vaiïamment supportées, as fait 
un prêtre. 
—Le Noël... s 

a 

. PENSEES CHOISIES 


Désirer ce qu’on ne saurait 
obtenir est une souffrance; pos- 
Séder ce qui re doit point être 
désiré, est une illusion; et ne 
souhaiter point ce qui est sou- 
haitable, est une infirmité de 
l'âme. Il reste une seule chose 
pour donner le bonheur : aimer 
et posséder ce qui est le vrai 
bien.—Saint Augustin. 

: 4 


* + * 
Lù suite et la : profondeur 
nous manquent quand nous 


voulons nous appliquer à des 

uestions : générale.  Douées 

‘une intelligence vive, nous en- 
tendons sur le champ, devinon's 
même et voyons aussi bien que 
les hommes. Maïs trop facile- 
ment: émues pour demeurer 


s ne impartiales, trop mobiles pour 


nous  appesantir, 
nbus va mieux 
Mme de Rémus 


apercevoir 


Ê L 4. 
L'opinion n'est pas plus apte 
à éFéer une politique qu'un! 


chef-d'oeuvre de la plume où 
pinceau. Tout ce qu'on peut 
lui reconnaitre, c'est l'aptitude 

elle serajt incapa- 
dé modifie. — Etienne 


x 


4 : él 


| nor 
Toût à coup, une idée s 
*jdans sa tête; une idéé folle, 
mais n'importe, cette idée l'ob- 


assez d'argent pour élever elle- | 


rente, que lui avaient laissée ses. 
maitres, et le travail de son ai- | 


N'importe, se_dit-elle, je 


= Éoau Ducs LR 


“ 


Man., 1 avril 1919 


YBBON 


un presque rien quand'élle se 


était aimé et respecté par ses 
ouvriers, Mais un beau jour, 
ces pauvres gens furent tout 
‘surpris de,ne trouver autour 
d'eux que ‘soupçon, défiance, 
hostilité... Pourquoi ce change- 
| ment ?...- ch a eu fort peu de 

chose; simplement ce presque 
rien que vous appelez un coup 
de langue! Ce prêtre dépen- 
sait sans compter au service de 
ses paroissiefis les forces et les 
ressources de sa santé, de son 
intelligence et de son coeur... 


DR 


L 


.: THE BLUE RIBBON 
et fa plupart.#esigens le boivent. 
à L’avez-vous Thez vous? 


# 


7 


_ Qu'est-ce qu'il vous a dit, mé- 
re Madelon, le médecin que 
‘vous êtes allée” consulter, pour 


: ; ; EE apai ; St deWiire cessèr cet étonne- à 
ds je lui ai Sabard sépliqué Le ge langue cnar hs matière de vie spirituelle ef | ment efdévoilant le secret em- ", -{ 
que j'avais la bouche amère, |Dès ce jour-là dans n ‘[guide sûr dans‘les voies ,de la loyé, sigret à la portée de tous .! 
alors il m'a dit comme ça: re rt Dieu et le salut des[Pitté sans bruit et sans ‘éclat, | les prétriset de toutes les âmes «| 
“Faites voir votre langue”! Je! âmes. furernit avement com: | 72? nn Moins solide pour cc-| de bonne Yblonté. Dans ce se- +4 
ui ai fait voir ma languë, et ls “M Fe à celui-ù la, à laquelle peut sans pré-|cret, rien dÀ transcendant, rien . 
ils ! it: “Douche | 07m. MANeUr À CEUE PAr tion aspirer toute ème de! d’extraordinhire, rien qui ne : 
après, il a encore dit: “Bouche qui le scandale arrive, car il | 


bonne volonté. A côté des re- 
cettes pratiques dont l’applica- 
tion est quotidienne, quelques 
méditations plus asçétiques et 
plus profondes viennent’servir 


puisse quotidiennement être 
mis en pratiqhe par l'ame gl .. 
tienne comm 0 DU La fyr 

correspondre emet Fa 
grâce, du: jour sans même se 


amère el mauvaise ‘langue. 
vs 


c’ést mauvais. très mauvais! 
* 


vaudrait mieux pour lui qu'il ne 
fut jamais né!” 

Pour s’excuser d'un travers 
aussi odieux, on dira encore: 


# 
& 


La langue, indique si l'on est 


à 


bien où mal portant, non-seule- Moi, os pe parle des da) de base raisonnée aux conseils| préoccuper de celle du lende- 
ment quand il s'agit de l'âme. [€ SUIS OU CISPOSE À TÉPArET. Lébars dans le volume et en font | main. ; | 


Etre disposé à réparer le tort 
fait au prochain, par les paro- 
les -méchantes, flèches empoi- 
sonnées, qu'on'lui a décochées, 


L'apôtre saint Jacques était si 
convaincu. de cette élémentaire 
vérité, qu'il disait souvent: “II 
est parfait celui qui n€ pèche 


un tout dont la lecture, suivie 
ou interrompue, est facilitée 
par l'impression de variété qui 


. Les hautes approbations épis- ” 
copales, adressées à l'auteur 
sont à la fois ün témoignage de 
la sûreté de. sà doctrine et°du 


par derrière, c'est déjà quelque s'en dégage. 
PORT: Ja ae à chose, mais ça ne suffit pas. ill : “y ESSOR" bien réel que peut produire à 
‘ quelles sont nombreu-|e réparer effectivement, et 5 FREE l'Essor que nous ne saurions 


ses, de par le mondé, les pau- 
vres âmes qui sont malades, et 
beaucoup plus qu'elles ne le 
croient Pan peut faire à 
‘leur sujet cette navrante consta 
tation: Bouche amère et mau- 
vaise langue! 
. # 


trop recommander aux prêtres, ; 


suffisamment; or il n'y.a rien | A r'etr 
% qui y trouveront l'application 


de plus difficile. 

: Réparer le tort fait à autrui, 
par cé coup de lance qu'est un 
coup. de “langue. eh bien! on 
aurait plus vite fait de retrou- 
ver le morceau de sucre, ou la 
poignée de sel qu'on aurait je- 
tée huit jours auparavant dans 
une rivière ou dans une mare !.. 


Ou “La rapide ascension d'une 
. àäme vers la perfection chré- 
tienne”, par l'abbé Jean-Ma- 
rie X... — Un volume in-8 cou- 
ronne de. XVI-12 pages. Bro- 
ché: 1fr. 25. — 4, 


rationnelle des principes de la : 
mystique -chrétienne et aux fi- 
dèles, qui comprendront que le 
de 


PT UNE 


mot de perfection n'a pas 
quoi effrayer les âmes. 


* 


Peu de pages et beaucoup de == — = 
fonds, tel est ce petit livre dont Lrrrorverrerereses 3 
la lecture est Facile, intéressan- 


En ce temps-là, nous dit l'E- 
vangile, un -savant-de l'époque, 


A 
."! 


sen vint trouver Jésus, et lui! Se faire une dangereuse habi- { : , : 4 . Qi 
the ee re e et pleine d'enseignements. d 

posa cette question: “Maitre, |tude de mal parler des autres, C'est *: simple Hintaise racon: so Aca emie Ste-Marie p4 Ke 
uel est le plus grand comman- | c'est une faute en quelque sorte |" sine l'u ieuncl+. = , ù 
smént de la Loi divine?” Etlirréparable. Je suis d'avi tée simplement, d'une jeunc —— 

PR UN ns + lrréparable, Je suis d'avis — | inalade qui, en quelques mois, + Orsedteose, Winnie, Mon. Ÿ 

le bon Sauveur de lui répon-let vous aussi -- que très sou-|, MAMANTE j bn 1 © : OS Te 
de ds + + : sous la direction d'un prêtre E + 

dre: “C’est d'aimer le Seigneur, | vent, elle ne sera effectivement ARE OORERAETUS ÉRRES ER 

votre Dieu de tout votré coeur; plé 2parée + daint Nom de Jéstis et Marie et “4 

ct est 1e premier et le plus dans l’autre vie, par les souf- di 3, parfaitement équipé pour tons + 

grand commandement; maïs il|frances purificatrices du Pur- Noé Rodri ue |+ les travaux de vollège. Cours de + -  :f 
en a un autre qui est sémbla-l'yatoire, à moins qu’elle ne soit 8 |+ professorät uns ‘spécialité. Mu- + Ë 
le en tout à celui-ci et qui se!plus terriblement, punie... Viandes et épiceries de choix ba ph ge ge me ad 2 4 

formule ainsi: “Vous aimerez Concluons.. Fa : Boeuf, veau, ‘porc, lard salé, |+ “uières inéthodes. Exeroices d'é + 

votre prochaiñ comme vous-|  Puisquéles mauvaises èt mé- légumes, oeufs + locution et de diction sous la di. + 

même ! ; . [chantes paroles à l’adresse du || coin cHEMmIN sainTe.maRIE Île reotion d'experts. UT à | 
En parlant de la sorte, le Di- prochain sont ‘des. fautes pou- ET CINQUIEME AVENUE * Demandes des renseignements. Ÿ ’ 

vin Maître Lui-même, unit In-|vant avoir de si funestes con- Téléphone MAin 1494 Le Fe à . 

timement l'amour du prochain |séquences, tout en étant tou- ? Soeur Supérieure  ? : 

; : éd bee red tr SAINT-VITAL + AE 
et l'amour de : Dieu. Et cela jours très difficiles à réparer : À Gé né : $: 
nous explique pourquoi nous|Evitons-les! Soyons charitables _— TRS era eat 


trouverons toujours {ant de!|pour les autres. N’écoutons ja- 
biénveillance, ‘tant de bonté et! mais avec complaisance ceux 
tant de dévouement, là où ré:|qui disent du mal des autres, 
gne un véritable et  sincèré | pour ne pas être leurs compli- 
amour de Dieu, Par contre, làlces, et comme eux, punis par 
ù n’est pas l’amour de Dieu,! Dieu, un jour ou l’autre. Rap- 


BANQUE D’'HOCHELAGA | 


ï CAPITAL AUTORISE ......... SPL EE SN MIA PE M PET $10,000,000 

e en maitre, en despote et pelons-nous à ce sujet la noble CAPITAL PAYE ET ROBHRVR Ares orne lors 7,800,000 

ten tyran, l'amour du Moi haïs- l'attitude de la reine Hortense. TOTAL:DE. L'ACTIM rie ERA E ES SAS TETE NS ET ‘ 57,800,000 
| ty : ; 


J.-W.L. FORGET, Gérant — 433 RUE MAIN, WINNIPEG, Man, 


L'açcueil le! plus. courtois-est réservé à tohte noire clientèle, et 
nous nous faisons un plaisir de fournir toutes les informations com- 
merdiales possibles à nos cliénts, 


Succursales à- , 

T-BONIFACE, MAN. 
et à 

SAINT-PIERRE, MAN. 


sable, aÿant pour principes ces Quand -on venait lui diré du 
jolies maximes: “Oùil y a delmal de quelqu'un, elle disait, 
la gêne, iEn'y àpas de plaisir. | avec un doux et fin sourire : “Je 
les bonnes actionxsont les aë-| pense dü bien de tout le monde, 
tions utiles. après moi le dé-kexcepté de ceux qui disent du 
luge!" etcasVous le voyez, vou-!mal des autres!” S 
loir. laïcisèr l'amour du | F.R. 
chain, c’est le supprimer totaR! — Bulletin Paroissial de l'Im:- 
ment... maculée Conception. 


Nous achetons. et vendons traites, 
or, argent «et billets de banque des 
pays étrangers. 


| 


pren atomes an ar ce me ro fe à 


SAIN 


AGENCES: Letellier, Marinpolis, Notre-Dame de Lourdes, Sninte-Agn- 
the,.Salnte-Anne, Snin!-Cinude, Saint-Norbert et Snint-Jean-Baptiste 
+ : 


. Quand on aime vérilablement LS dd 


Dieu, on est charitable. pour au- LLETTES D'OR". 


trui,-imême en pensées, même ne sn .. . |$ Peaux .  FOURRURES Laine : É 
en paroles... Mal parler où mal! : des années 1916-1917-1918. — cocesece ? 
penser, des autres c’est une fau- | Dix:septième série, — Recueil 


s Si vous voulez beaucoup d'argent et de promptes remises 
cs pour vos fourrures, peaux et: votre laine, etc., expédiez-les à 


FRANK MASSIN 


te que Dieu, a en horreur, et que 
toute âme-loyale doit avoir en 
abomination. La vilaine manie 
de tout critiquer ét de.cancan- 
ner-est indigne non-seulement 
d'un chrétien, mais même d’un | 


Unvolume in-18 ke. 144 pa- 
ges. Brochés 0.75. -— Auignon, 
Aubanel Frères, éditeurs, im- 
primeurs de Notre Saint-Père 
le Pape. 


ue TN eee re res RANDON, : ire : :° MANITOBA ! 
“rançais… Le Français a la ré-| Nous trouvons tous la ver star ï Bol SES 
pulation d'être . franc, _ loyal, | aimable chez les autres, et pour - Demandez nos prix et nos étiquettes d'expédition 


courageux. Or, je vous le de- | la faire ainsi admirer et aimer, 
mande. un peu, est-ce franc, |il n’est que de nous mettre sous 
loyal et courageux \d'attaquer iles yeux les-exemples de ceux 
quelqu'un par derrière, et de Gui la ratiquent.-H est plus. dif 
mal parlér des absents ?. Quand |ficile de nous amener à aimer 
le lâche médisant vous attaque |la vertu en nous-mêmes; c'est 
et vous déchire, vous n'êtes pas |qu'ici il ne suffit pas de nous 
là pour vous défendre, alors, il | faire admirer, il faut nous faire 
lui est on ne peut plus facile dé | agir, -et la nature trouve si fa- 
critiquer. vos meilleures inten-|cilement tant de raisons de ne 
tions, tout‘en salissant au besoin as agir! Cette pauvre nature il 
votre honneur ou votre réputa- faut. pour l'aider, la compren- 
tion. C'est plutôt perfide et |dre et, loin de l’'épouvanter, lui 
läche! : : {montrer le devoir sous son côté 

On dira peut-être pour s'ex-|aimable. Tous les lecteurs des 
cuser de sa bouche ämère, ou paillettes d'Or saYént quec'est 
de sa mauvaise langue : “ce que |Tà ce qui les distingue tout par- 
je dis des autres ce n’est pas!ticulièérement. La dix-septième 
grave, ce sont des presque | Série que nous présentons :au- 
riens!”"… Des presque riens, di: |jourd'hui continue cette tradi- 


EPPRPRPEREERERER LS EEE Ed 


QUELQUES-UAS DES ANTIBLES QUE NOUS VE NDONS 


! 


qe 


Bancs d'écoles. - 

Autels, confessionnaux, tables de commu nion, vestiaires 
Cioches d'églises. . F TEE 
Osièvreries, bronies et ornersents d'églises. 3 
Chandelles, huile de sanctuaire, fleurs ar tifcielles. 
Statues et chemin de eroix. ” 


WINNIPEG CHURCH GODDS GIE LTEE 


D 


\ 


tes-vous? Une étincelle, c’est | tion avec fidélité et fait de nom- VE : À 
un presque rien qui a détermi-|breuses incursions dans les pra- Th C : L ë b C L t” EC 
né souvent de violents incen-|tiques de la vie chrétienne de € USson umper ompany, teé 4 


dies. Une boule de neige, c’est 


chaque jour, semant à chacune 


BSAINT-BONIFACE, MAN. 


TÉL. MAIN 2625—2626 | 


ECONOMIE DE CHAPEAUX & 
Vous pouvez rafraichir vos vieux chapeaux de paille; 
ou recolorer les chapeaux neufs, dont la couleur ne vous 
plait pas, avec la Couleur Dy-0-la de Paille, 
Choix de couleurs: Noir, bleu, bleu marin, drab, brun, vert, 


Mahufacturiers et. marchands de_totütes.sortes de maté- 


rianx.de construction 


4 Marchands en gros et en détail de gravier, sable et.boïs 
= ve + ; 


de corde  :” £ 


rouge cardinal, rose, violet et réducteur. Pétit pinceau commode 


_ +." Spécialité: les ambublements d'églises 


baque teille P: itement simple. 
ENT Demandes « ue ane ce cs a votre marc 


COULEUR D'Y-O-LA POUR CHAPEAUX DE PAILLE 


+ 


Carrière üe sable: — 
SAINTE-ANNE, MAN, 


Carrière de gravier :— 
BIRD'S HILL, MAN. 


LA 


* 
dr 


| 


à ‘aux Jus; LA 

. .Vaincrg de pécheé?, Bi. jé. vous 

dis là vété pourloi he me 
nu 


DIMANCHE 


sut 


hâases tetes 


DE LA P 


+" (S.Jean; VIN, 46-69) 
"En ce temps-là, Jésus disait 
Qui de vous me cui: 


i 
Croyez-vous pas ? Jui qui est 
né de Dieu écoute les paroles de 
Dieu, et vous ne les écoutéz pas, 

-parec que vous n'étes point nés 


rebt: N'avons-nous pas rais 


+ 0 OCR ah A ei ee A ne 7 M me he ln 2 me 


ASSION {lardes + compl 
+ Démarches et procès 
deux ans. L'âne metfrt, Jes pou- 


ee ee 6e er Be 


üent l'affai 
pie ‘traînen 


re. ] 

t | 

les aussi: 6n plaide toujours. 

Expertises, contre-éxpertises, | 

contre-enquêtes: re riges d'ins-\ 
a. EE. 


tances: désistemen 

fingt ans, oui messieurs, à 
n (1 

avaient coûté 6,000 francs. Jean | 

Rücine, passant par fà, ridicuh-| 


de Dieu. Les juifs lui S taion(is le bonhomme Chicäneau en | 
ni- 


* de dire que vous êtes up, Sur 
ritain el un possédé? Jésus re 
pril: Je he suis point an possé- 


dé, mais j'honore mon Pére:'et De son bien en précéès .consurhe 
+ vous, voufMe déshonorez. Pour = Ù 


. moi, je he cherché point mx 


ii collant le sobriquet qui con- 
venait: : — 
Monsieur Chicanèdu, - 


; ‘. 


_ Le plus beau: :* 
Or, le bonhomihe Chicancau 


gloire, un auffe.cn prendra soin avait muison pleine de jeunes 


et me fera justice. En: 
en vérité je vous te dis, si quel 


qu'un garde -m» parole, Wre-temps « 


mourra javais. Les Juifs lui 
dirent: Nous voyonsbien main- 
tenant que vous êtes un pos- 
sélé, Abraham est mort, el les 
Prophétes aussi, et vous dites: 
Celui qui darde ma parole ne 
mouréa jamais: 
drand':qu père. Abra- 
han, qui esl mort, ct les 
Prophètés, qui sont morts aus- 
“si? Oui prétendez-vous étre? 
Jésus leur répondit: Si RIT 


Hotrs 


auc 


tu 


giorilie-moi-méme, ma gloire 


cehut.qui-me-ghéri 


: néét-ricp: 
Vous dit# 


He, c'est mon Pére. 


_ qu'il'est votre Dieu, /et néan- 


le connaissez 


inoins vous 
pes: mais noi je connais, ot 
si je disais que je né le connais 
pas, je serais un monteur con- 
me. Vous; mais je Le connais, ct 
je. gardé sà paroi. Abraham 
votre père a désiré avec ardeus 
de voir mon jour;ail l'a vu, et il 
en n été Yomblé dé joie, 14 
Juifs lui dirent: Vous n'avéz 
pas.-encufe Cinquante as. (a 
vous 4vez Vu '« OS 


$ 


Abraham ?, 
leur répondit: Fn vérité, en 
rité Je .vaus le dis, j'étais 


ils vrirent cles. picrres 


pol, LE 


lui jeter: muis Jésus se retira cl 
sorlit du Temple. 
é RS 

W. MAGLOIRE PLAIDAI 

ee COR 

es M] "5 

IE étail autrefois . un ‘rich 
fermier de Normandie, à qui 

jar: rtain “11011 fit Hotabl< re 1 

RES pass (ravers. son 
ré, il y tondit la largeurde-sa 


:deur!.: J'ai besoin d'expliquer 0ppo$ez-vous 


anugue, une fois, deux fois, tant 
qu'ibient faim. El puis il gam 
bade dans Le prés il sv vautre, 
panse pleine, digérant avec vo- 
lupté. Plainte est portée au 
jugt du canton: Le doimmugx 
est estimé à deux bottes d4 
foin. Mais, au bout d'un an, 
la plainte est renvoyée, Le phai- 
gnant En appelle et après de 
nouveaux délais, obtient enfin 
justice, C'est à l'homme à Pâ- 
non d'en appeler. Nouveaux 
frais, crquêètes, procès-verbaux. 
D'autres gricfs, des poules pil- 


HSE: 
A Ÿ SOA = 


é AT 
Ro 


En vérité, Chicaneau, lesquels, 


Etes-vous-plus: 


2 l'a MR 
tbe htmesAcesmro te 


presque. 


gars ro- 
)agsèérent gu Canada du 
Le Louis Hébert. Et l’on 
comprend qu'ils ‘aient fait sou- 
che; Seulement les Chicancau | 
sont plus connus au Canada! 
sous lé nom dé Plaidaillard ou 
Plaidailleur.. ‘On a ainsi les 
Bernard, dits Latulipe, les Ca- 
déet- dits Expensée, l6s Chica 
neau dits Plaidailleur. PRE 
I y x des Piaidailleur-en ar- | 
rière de. Eévis, en bas de Qué- 
bec, én haut des rois ivieres, 
dans les Cantons de l'Es@ Ils! 
commencent, à colofiser dans! 
te TémiscuminEuUc: is pousse- 
rontbientôt jusque. duns, F'Abi- 


bustes, 


Hbi-aussHtôtrit+-ri ir sut" 


lisamment de boîles à chicance 
avé persahnel où complet 
Ilcur arrive dés histoires im 
payables, ‘aux. Plaidailleurs. | 
Ainsi, dans lu Beauce. il n'y à 
pas Jongtemps, Magloire Plai- 
dailleur, fils de : Jean-Baptiste] 
Plaiduilleur, d'en bas de Qué-! 
bec, el pére d'ane louable ni-! 
chée de petits: Plaidailleur, a 
passé pous une oie. "Il a’ voulu 
se frotter à Calixte Pince-Ecn, 
et dame! heureusement que Ca- 


lixi 


sans quoi la plufné aurait 
volé loir,.et Faffaire aurait coû 
té chüiud. Voici: L 

Calixte et Magloire sont voi- 
sins. Entre les deux'terres cou- 
rent un fossé -ét-une. clôture. 
Mais en remontant un peu haut 
dans les terres, là clôture tombe 
en démence, le fossé peu pro- 
fond devient Vague et disparait | 
Les limiles sont plu- 
tôt incertaines. « 


"A l'extrémité des terres, un 
noyer, longtemps malingre ‘et 
chef, n'attivait guère l'atten- 
tion.. Mais ne voilh4.il pas 
qu'un beau jour, il se ravigotte, 
prend Vié et donne il v a quatre | 
ans, belte récolte de’ noix. 

Les petits Pince-Ecu avaient! 
Foeil: dessus, Par un beau dj- 
manche d'octobre, ‘après le di- 
ner, les gars dé Calisté partent 


[AUX Noix; 


Feuilleton de la Liberté No 19 
ES DEUX MAINS | 


lerre  l’Ermite 


Vous, oubliez Danton, l'érleur,.et d'éclairer d'immortalité 


Eudore, 19: ans, qui esi le 
plus beau ‘chañletx de la pa: 
roisse, veul mettréloule la trou 
pè.en train et marque ce. pds 


aveg wirefrain. bien connu. 


| 
| 
| 
| 


Par: : 


nn SU 


pou uitable Murat, Rolu spik tie noir ajroce de la tombe 1 


re, ef plus prés"de-nous, la-rue: J'ai Besoin ‘d'une re! 


Haxo,; Les otages, Pexil. de mil 


iicrs dé bhons-Eraneais, ei celtlédu genre humain. 
chose unique dans les annales'connais pas de plus h 


de l'Histoire, de vol légal des 


fondations-mortuitires 


cela ne comple pas! 

ültèrés de sang, ce sont Îles cy 

‘tholtiques!, 

“autres, vous êtes vs moutons 

bes-petits agnc aux tout blancs 
& F “ 


\lurs, l'abbe," que . Ces. det 
nicrs souvenirs rémuaient plu 
qu'il n'aurait voulu, se lève, &t 
se met à: se promener de long 
en large dans. la pièce. 

Et puis, pourquoi ‘diseutons- 
nous Rien n'est plus impropre 
qué la: discussion à faire jaillir 
Ja vérité!:, On y therche, à ba: 
tons rompus, le dernier mot, el 
ce dernier mot're prouve rie, 
Moi, j'ai besoin de croire 
survie! J'ai besoin de trouver 
unñe cause au monde qui m'en- 
loure et-n'écrase de sa gran 


mauvaises! Qu lui re proche 


‘inent 


ion, et, 


‘inprovisation. 


A DHSSé POUF UNE 0j aus- Le. 


re Le ee ee A rh A 0 ee 
ROULENT EUR dr. pe 
qu'il | 


| Y'chanté le coeur ie] 
Gaïi' lon là! Gaï 


N ‘ 


“Mis en Verve par le charme | 
indéfinissable dé la campagne 
en celte calme et tiède après- 


midi d'automne, enlevée par lé 


sonore baryion du grand frère, 


la marmaille va reprendre en 
un choeur joyeux: l'amusante 
Mais”les voilà 
tous cloués sur place: un autre 
chorus lettr a coupé‘la reprise, 
ét leur renvoie dé loin fadite | 
improvisalion, mot pour mot,! 
goguenutdé, narqguoîse:  ". | 


| 
Le 


; ..chèz ma tante 
Le rossignol y chante, | 
Y chante le coeur gai! . . | 
Gai! lon I#!.Gai! 16 noyer !| 
De-ra tante Aglaé! 
C'étaient les fils Plaidailleur | 
grands et peHts qui avaicntaus- | 
si repéré È nover depuis long- 


temps et qui étaient venus en. 


force.le prendre d'assaut, À ca-4 
lifourchon sur les. maitresse:! 


branches, les plus-grands-jouent-an-phimetif- 


“ 
Magloire l'emperte encore." , 
| cour de circuit. et Mæglot: 
re est battu. ES 


amène 


112 


raison, 


vienne donc S'y 
nant. . v. 


PAR EE PSS 
rt au juge 

— Torrienne! Ma terre y pas- 
sera, mais, jé l'aurai ce noyer- 


là. C'est.à savoir qui est maîi- 
tre chez nous. ee 


contentement?.,. 
- Donc Magloire ira jusqu’au 
bout. Oui, sa terresy passera; 
il n'aura plus que, des noix à 
manger, mais-au moins il.man- 
gera des noix qui sont à lui. Du 
reste Calixte sera sur Ja paille 
avant lui, et il n'aura-pas mé- 
me. de noix à grignotter. 1 
reste, ce que femme veut, Dieu 
le veut. : ; 

Tiens ton 


. 


: jen ce jour faste s'abaltre 
bout, Magloire! mon jardin. 


bonne? Non? Elle 


rire à la 
pointe du plus long poil de 

sa’ moustache? , Ÿ + 
*— C'est béau plaider, mais 
est-ce que Îles avocats pensent 
à autre chose qu'à gruger le 


ent mes écus, R-dedans. — 
Et ‘Pince-Fcu, songeur, se 
méfie:  :: Rene 
— Il doit dire à l'autre, qu'est. 
pas l'illustration du barreau ca 
padien. ‘jusqu'où ça peut me dé- 
coudre, cette histoire-là, si Ma- 
gloire tire le fil longtemps. Il y 
a tant de manières de recom- 
mander un homime.: Au diable 
l'enveloppe: - ! $ 
IH décathète et lit: 
Noble fs de Thémis, 


è 


en 


Il est résolu de plaider jus-!'ment les plumer tontes deux. 


qu'en cour supérieure à Otta- 
wa. Il prépare déjà ses tuyaux. 
EH. vient à Montréal, consulter 


de la gaule, ct les noix dégrin=!treusement indiqué: comme, l'i- | 


golent.. dégringolent, _: pendäni [ustration dubarreñu canadien. |: 


: : 
que les petits bombardés, €o- 
pieuserment arrosés, coutent en 
riant sous la mitraillé el la met:! 
tent-em'sncs, | : . 

Mais ces embétants de voisins 
ont vite fait de troubler la fêle. 
:'— Ohé!- là-bas, descendez de 
là-.vous autres. : °°" , 

Ailez vous coucher. :- 
Descéndez, qu'on vous dit. ! 
-— Allez vous coucher. 
C'està nous autres 
uoix-là. : L 
Ab!bien, par éxemple: 
fat ton tar Gai 1e noyer 
De ma tante Aglaé!' 
Aussi vrai que ma tante Aglaé 
ue peut pas étre Ja (fnle à tot 
le monde, il devenait évident 
que ces noix ne: pouvaient en: 
méme témps faire leur’. 
hetur à tous. ; k F 

Après uhe copitusé . volée 
d'invectivés à la facon des hé-| 
ros d'Homère, lés Plaidailleur 
descendent en rasé campagne 
el se servant de leurs sacs”à! 
noix comme de caissons à mu-| 
nitions, ils forcent leurs adver- 
saires à vider la place. | 
‘Les Pince-Ecus, nés malins,! 
recucilléht les projectiles, et se | 


‘ces 


bon- 


gardent biçn‘de riposter. Ils 
n'ont pas encore le noyer. En 


attendant, à eux les noix. 

vies SE k +% | 

L'affaire ne pouvait en rester 
là. Papa Calixte court. au villa-! 
ge consulter lé cadastre: Natu-! 
vellement, lé cadastre lui donne! 
raison... Al 

… Tornon! On verra voir qui! 
l'aura ce noyer-là! 

Le lendemaîññ matin, Magloi-! 


-+ 


non Jui à TFaE) 


Excuse du petit; je l'en offre une. 
Plumons-lès sans 
prement. 


de tue 


Cujas, fils. 


Calixte, ler temps, est: 


‘a 


>er-- 


Magnifique, votre affaire, | plexe, il se gratte la tête: il ne 


mon cher monsieur, : 
que | 
bouchée de votre cher ami et 
voisin... ‘ 
7 Bref, tout cc 


magnifi- | 


» qu'on dit pour 


faire mousser la cause, | 


Mais le cher ami el voisin né 
veut pas se laisser. avaler com: 
mé çà. Il entend parler vagne- 
gent que Magioire brûle . les 
élapes, assiège cour supériéu- 


re; court les avocats de Mont-| 
I vole aussi à. Mont-| 
réa. chez Fillustration du bar- 


réal, — 


reau canadien, _ , {. 

: Magrifique, votre affaire. 
mon ther monsièur, magnifi- 
que! 


accablé. deg: procès. Napoléor 


lui-même, mon cher monsieur, | 


le grand Napoléon, n'aurait pli 
rémporter le. même jour la vic- 
toire de Marengo ét celle d’Aus- 
terlitz. ‘Je ne puis être sur deux 


champs de bataille à la fois, en 


Italie et en Aulriche.' Je vais 
donc vous indiquer un excellent 
avocat. Ayez confiancé en lui 
comime en moi-même. Du-res- 
te, je vous donne pour lui un 
mot de recommandation. : 
Et sa plume court, court, en 
grinçant sur le papier. 
— Bien le bonjour, M. l'avo- 
cat, avec mille:remerciements. 
— Enchanté de vous être 
agréable, mon cher monsieur et 
bon ‘succès. 
Un homme:intrigué, c'est Ca- 
lixte Pince-Ecu. D'’ahord, Fil- 


affaire. Ar 


quoi, vous qui prétendez ne rien 
savoir, imposez-vous à mon be- 


‘soin d'espérer le dogme du né- 
jant..? C’est donc uniquement en 


adversaire que vous.êtes venu 


|aujourd'hui chez imoi..? C'est le 


preiniér mot qué vous avez 


trouvé-acmre dire! Et quand ic 
] : Œ 


vous demandais d'oublier. de 
parler d'autre:ehose, vous avez 
insisté pour continuer une ex- 
hibition que je ne voulais pas 
voir. À mon tour, je ne ,com- 
prends plusi.. : 

Mais quoi..? L'abbé Longuet 
a subitement: devant lui un 
homme qu'il ne reconnait pas. 

Pendant'qu'il vx ‘et . vient, 


avec moi, l'immense najorité {l'instituteur- a mis le front dans 


mienne; done, pour roi, elle est 


garan- Ji vraie! Vous, paraît-il, vous 
lies par tous les siècles... Mais: pouvez 


Mais 


vous empnsser!.…. 


Les loups ‘alors luisséz-nous tranquilles! 
Ne nous mefñléz pas comme-brhæurd en si 
Rien qu'eux! Vous Franc:Maconnerie nous & mer 


nous “{raquez pas, 
jour et la nuit, comime des bêtes! 


vous à notre roligion?.? Est-ve 
l'existence de cet être 
parfail qu'on appel! 
Dicu:.? Est-ce l'espoir -iramen- 
St gu'it engendrr:?7 FST<Ce : Ne 
Christsi doux, quia dit: "IE iry 
a qu'un commandement: Vous 
annerez!.," Et nous nous effor- 


fi Na | 
infhi- 


| 


à 


‘cons dl'añiner!t. Vous ai-je mal 


{ LA 
nn ‘ment pour me 


reçu,.-vous qui êtes pourtant ar- 
rivé dans ce. village spéciale. 
ne faire la guerre. 

Alors pourquoi à mon 


Non !.:: 


voeur qui s'ouvre. qui s'offre... 


tranquillésnent 


1 
l'a 
| 
| 


je-menlses mains: Et on dirait. oui‘ 
ce que iafon dirait qu'il souffre? 


D'un-geste brusque tr prétre 
ui prend le bras. 
Qu'avez-vous ?.… 
Laissez-moi! répond Ber- 
dirigegnt..vers “fu 
pot [US ( CRE ÿ 
Hi sen va, comme étourdi. 
L'abhé le suitf prêt À Tui portée 
L'institnteur est, pâle çffray- 
Arrivé à la porté du jardin; il 
se retourne, et, d'un geste las: 
Adieu, Monsieur le Curé!. 
Ft, dire que;-moi aussi, j'étais 
VéRU-—poUur ‘Vous 
mor ! 


CHAPIBRE XXI 


\: Monsieur l'abbé Longuet: 
cüré: de Grez-saus-Forét. 
. MonSieur'le Curé, ‘.” 
l'Vons ne fh'avez pas çompris, 
hier! , PE LA Let 
Vous avez cru avoir devant 


Li 


le terrible mystère de'l4x dou- voire haine anplacable ? Pour. :voys ün funfaron bravache ve- 


enr! 


parler : d'a:|' 


nunt défier vos crayances reli- 
gicuses jusque dans votre: pres“ 
bytère, et né venant que pour 
cela... 

J'avoue que j'ai fait tout ke 
néces$sairé pour produire - on 
vous cette désastreuse. impres- 
sion. Le Se 

En réalité, j'étais surtout un 
pauvre poltron qui sifflait pré- 
cisément parce qu'il avait peur i 

Pourtant, je ne demandais 
qu'à être très simiple. Pourquai 
iaut-il que, par ma faute, 1 
conversation ait: dévié dès lé 
début sur un terrain ravagé par 
tant de batailles, el où nous 
sommes, où nous restérons, Ht- 
las! d'irréconcihables adversai- 
es ? ‘ . =; - 

D'ailleurs, c'est moi qui ai 
surtout pæyé la note, car je suis 
rentré à lu'mäison dans le plus 
absolu ‘découragement, : avec 
l'impression que j'avais lrans- 
formé en ennemi personnel ce- 
lui qui peut-être n'aurait : pas 
refusé de; mé tendre la main 
dans-la-eireonstance la: plus 
grave de ma vie. s 

J'essaye, de réparer aujour- 
d'hui le malentendu d'hier; ef 
vokL très simplement ce domt,il 
s'agil. ; pas 

‘Je vais droit au fait. Il tient 
en quelques motgf-" A 
J'aime Mlle Adrienne, la jeu- 
ne institutrice duChâteau que 
veus connaissez bien. 

Je Faime de toutes’ les forces 
de mon ètre, et mon rêve serait 
d'en faire ma femme: à 

Or, moi, je lui fais horreur !. 

Müintenänt, vous savez tout. 
lc'pourrais vous faconler,. une 
pair une, les phases de,cette af- 

Verre à 


Nous n'en ferons qu'une |là dont l'autre est le fils. 


Î 


Seulement, voilà! Je suis 


sait pas qui est celte Artemise- 


2e temps, il éclate de rire: 
© — Ya pas d'erreur. Pour être 
june ôie grasse, je suis ume oie. 
grasse. Et pour être -une oîe 
tout court, y a pas d'erreur non 
plus; je suis‘une oïe et Magloire 
aussi: Mi-tour à gauche, Calix- 
te; allons-nous-en cheu nous 
dans la Beauce. 
MON  * 

Toc; toc. Bonjour la com: 
‘pagnie. C'est mai, Magloire. 


; Ca fait bien quatre ans qu'on se 


Chamaille. West avis que: noùs 
sommes deux oies. 

-2 Hein 21? : 

Et Calixte de s'expliquer: 

+ Tu es battu, Magloire, j'ai 
‘semi le rat avant toi, Tu m'en 
dois une chandelle, 

-+ Comment battu? Comment 
|une chandelle? 
|: — Parfaitement! ‘Tu voulais 
[nous faire plumer comme deux 
| aies; et ça n'aurait bas été pour 
{nous autre, le lit: de plume. Moi 
[j'ai senti ça, et c'est moi qui te 
 mels à la raison. 
| Magloire commence à sentir 
la moutarde qüi lui monte au 
nez. Et Calixte qui jacassæ em: 
brouille tout, fait le coq: rit aux 
| éclats de son bon riré d’autre- 
fois. LU . 

Enfin on se comprend, C’est 
‘un armistice, des propositions 
de paix, Mille saäbretaches! En- 
lcore un peu et ça finissait à 


CC 
ce È ss 


ause | nom d'un chien. x 


:|ner un bon conseil. 


monde? C'est cela, ils bras-|; 


Deux oies grasses sont venues |coûté? 


Je‘ne puis décem-|Pince-Ecu. 


‘rire, et pro-|les K 


Puis | fait, 


D VAR 2 A RO PR RO A RE SE ne à à 


à la in des fins, 


. 


| e nous à écrit M. Matt Mole 
ide Silverbow, Mot. Le "à 
cembré 1918. “Le” signifle l'E 
(lixir Américain de Vin Ame 
de atnen Je meltens ps 
contre les maux d'estomac: 
constipatton. l'itdige ton 1 sf 
maux. de tête, la-mféraine: la: 
débilité générale, etc: On. 


M'est avis, Magloire, que 
M. le.Curé pourrait nous don- 


ul 
toi, Cali 
toi! Mil 


our, mon blanc. C'est 
kté! Et Magloire aveé 
e bastingages! Y a du 


à: 
QUE précie toujours fs bons rate. d 2 
— M. le Curé, nous somnies | des et nous sommes heureux 
deux oies. à : -, | d’avoir pu éviter une trop forte 


äigmentMtion du prix, bién que 
certains ingrédients coûtent au- 
‘jourd'hui beaucoup plus et qui 
d'autres soient AE À phan - 
teints par les-impôts. Ce sont 
ces ingrédignts qui entrent dans 
la composition de l'Elixir Amé- 
ricain’ de Triner et le Touique . 
Amer Angelioan de Triner. _H 
n'y a eu qu'uife petite augmen- 
lation du prix, juste ce qu'il fal- 
lait pour permettre de conser- 
| ver à'ces rémèdgs leur qualité 
première. Le Liniment de (3 
Triner qui est recondu être ce , 
que l'on peut trouver de mieux 
..! contre le rhumatisnie, la neu- 
précise |, Eve 
 |ralgic, les contusions, ete. et lès 
-"Et toi, Magloire? jautres remèdes de Triner se 
Depuis quatre. ans, dans | vendent au mème prix qu'aus 
À 5QU FOR PNR refais. Joseph Triner, chimis- 
LS JR EAN DIQUFER ; es rie fabricant, 133-1343, avenue 
vous en donner une d ma fa: | Ashiand-aud, Ghicago, mi. 
con qui ne vous toûlera pus un !T 
sou, Mais SOUVENEZ-VOUS-CH uliS- 
si, et Vos gars mieux encore. Au 


je m'attendais que os Cette terrible toux dt crort 


viendriez la demander plus su ue AU 


— Oh!-pour ça, y a,pas d'er- 
reur, vous des Deus lès. Seur- 
ement ça n'est pas du peuf. Au 
fait, depuis combien de temps ? 
Quatre ans? Vows ne l'êtes-plus 
veux-tu dire? ., de 

M. le, Curé, il y à un bout 
pour tout. El y x encore plus 
de débrouille-Éy sous le cha 
peau d'un Pinee-Ecu: que dans 
‘ous leurs pelits papiers. Oui, 
on les a pinéés:. Lisez donc. 

Et il présente de billet de re- 


|commandation... 
Délicieuse,, la petite leçon 
choses, Combien a-telle 


s 


de. 


En tout, $301.75, 


que ça. Ne suis-je donc pas le creuse. Vous vgu- 
papa, sapristi? Qui est-ce qui pis PRE Ce 
vous a mariés, caléchisés, baps |} & À N Prlionaes 
tisés,. voyons, petits braillards? ent de Chamber. 
Avec ça que vous le reecviez | 

avec un enthousiasme le sél de 

la sagesse, J'aurais bien dû for- 
cer sur le sell Entout cäs, mes | 
choux,blancs, voici votre affai- | 
re; ce n'est pas si nalin, suff 
sait d'y peser. * Ec' fameux 
noyer, il est à vous deux, «utant 
à lun, qu'à l'autre. - Mais pour | 
les* noix, beérniqne! Elles re- 
viendront tous les ans aux of- 
phelins des Petites Soeurs qui! 
vous les grignoteront comme | 
des écuredils gris, Nous irons 
tous ensemble faire lu cueillette 
moi comme les autres. $S, Louis, 
roi de France avait son chêne à 
Vincennes,-et moi j'aurai mon 
noyer dans la Beauce, l'on ver- 


| C berlain, contre la 

toux, Toute doux! 

: leur dispar: ù 
toux cessera et 


danger à p 
L rem es _d 
Cn € 


FERMES. 


Dans l'Ouest. Nous achetons, ven: 
dons ou échangeons. Nous vendons { 
à des conditions de paiement faciles 


CT Sa 1! ou sur paiement avec la récolté 
ra si je ne:suis plus le père de|O, tre PS 

ae nd vous n rmés' 
mes, enfants. Pour la circons- Q pbs 00 Mn tese- 


vous êtes assurés de faire un. mâr: 
ché satisfaisant avecæ® 


The WALCH LAND COMPANY 


Edifice Northern Crown Bank À 
WINNIPEG  — 


lancé, nous ferons venir Eudore 
qui est allé faire son nid dans 
les paroisses nouvelles, et nous 
verrons bien s'il se rappelle en- 
core le. couplet du noyer de ma |: 
‘tonte: Aglaé. 

--Rullelin Paroissial de 


de l'Im., 
macülée Conception. 


& ; : ni de mosaiqi Le sais pour trav 
‘nn , mar à - que r: h 
Î LE PERE EN FAIT LA lo one t Patoemar UE 
: LOUANGE  * grandeur et bons pour courté-pointe! 


oreillers de sôfa, coussin, etc. Grôë pa: 
quet: 25 sous; 5 paquets pour ÿ1 
PÉOPLES SPECIALTIES co. 
| Département 14 Casier 1836 
PE Winnipeg, Man, 


fection. A quoi bon! Pour- 
tant ,si vous voulez, j'irai vous 
cù parler un jour..., vous dire à 
quel point je suis pris, à quel 
point aussi je suis malheureux! 
J'ai essayé de plaidef ma 
cause. Mais, seul, j'ai été battu 
sans aucun espoir. 
Mlle Adrienne me repousse 
pour des raisons que vous sup: 
posez, cl qui,-sans me convain- 
cre, ont, hélas! leur immense 
“valeur. f < 
Alors, j'ai chérché s’il y'avait 
sur Lérre ün moyen quelconque 
de FT 'pas désespérer,. +" 
Et à mesure’ que je creusais 
la question, c'est vous qui vous 
dressiez devant moi. Vous! 
Toujours vous! 
Vous seul lénez son esprit 
el son coeur -enlre vas mains ; 
ét si j'arrive à vous persuader. 
c'est un peu elle déjà que j'at- 
teindrai, ï , 
… Vous seul pouvez l'arracher 
à ses préjugés, Jui-fhiré com- 
prendre lés concessions que la 
vie oblige à faire, et, qui sait! 
la forcer peut-être à s'arrêter 
devant l'homme qui l'implore. 
+ Voyez si vous êtes VTNLÉ, et à 
quel point je suis malheureux, 
buisque, $#i Mile. Adrienne de- 
“eus ‘un jour ma feinme, c'est 
e, “otre main que je’ la (ien- 
ah rp ect Fe k 
Comme vous êtes tout! Com- 
me où vous trouve sur toutes 
les routes, même les plus per- 
sonnelles et les plus intimes de 
nos coeurs ! ai 
‘Aussi, comme Ôn a raison de 
vous combattre, de vous refoù- 
ler. dans vos sicristies où quand 
même, hélas! les faibles vien- 


à 


a — 2 — 


nent chercher ‘vos oracles!.. l'encre dans le cérveau à une :‘ 
Et ne dites pas nôn!… époque où vous ne pouviez pas 4 
Ne niez pas votré pouvoir. {vous défendre. Pourquoi vous 
J'ai-assisté, un soir, sans quelen vaudrüis-je?, D'ailleurs, vous 
VOUS VOUS €n douliez, au tran-|êtes un sincère; el quand, tôt 
quille exercice de votre influen- [ou tard, la vié vous mettra ép 
ve, Je suis parti désespéré de présence de la Vérité, çette Vés 
ce que j'avais vu. rité- vous la réconnaîtrez. el 
lon bonheur, {ma vie, plus vous irezà-elle: Je-suppose mé: 
que ma vie, est donc entre vos }me que vous avez oublié le ing 
mains. : {ment d'émotion par lequel, sans 
Dites un mot, et je vivräi! le vouloir, vous m'avez fait pas- 
Dites-le, malgré mon orgueil}ser hier. Je-me le suis re | we: 
d'hier, malgré celui d’aujour-lché après votre départ. Hélas, :. 
d'hüi qui me fait. me-dresser [le vieil homme n'a pas ençore 
Jdevant vous, à l'heure même où laissé toute la place au prétre! 
je viens mendier: votre appui... * : 
‘ Dites-le, et vous aurez lu su- 
prèmé jouissance de vous ven- 


Mais parlons de ce qui vous 
lient si justement à coeur. : 


# 


ger en faisant le bien... et quel Fe ML admirablement 
bien! à votre ennemi, et quel EE ES 


ennemi! 


= es Fier” FA Pgo. 
Je ne connais ancuné jeune 
Olivier Bernard. 


lille plus accomplie que ” Mlle 

À Adrienne, Je né demande q 'a- . 
Monsieur Bernard; | |"€'chosé, c'est qu'elle_ Vous 
“Instiluleur à Grez-sous-Forét."9mprenne, comme moi je vous 
Gher Monsieur, : [compremt aujourd'hui, Del, 
Pourquoi né m'avoir pas par-[4 vous aimer, il! n'y, aufaft 
lé, hier, avec Labandon et le [Au un pas. à | 
coeur dont votre lettré débor-| Je vous recevraï bien valon- 
6 + à ligrs si vous croyez devair 
trouver quelque doticeur à par- 


CA 


* de Le MEET | ! re 

Ou plutôt, non! Je ne vous l l 4 
pose aucune question, Comme | 1er de vos projets d'avenir, 
vous, je vais droit au fait. Et} : Permeglez-moi, _ et * malgré :. 
je Vous réponds seuleméñt que! ous, de garder l'espoir que nos 
mon concours vous est acquis deux mains pourront se join- 
darfs celle circonstance si grave x : 
de Jah Vi j [dre un jour, non pour la poi: 

Il vous est acquis, parce que | 87€ de: mairis banale, mais. :; 
j'ai pour votre nature loyale | pour la défense de ce que, vous 
une grande estime, [£t" moi,: aimons! d'un : égal . 

J'abhorre vos idées; mais de l'amour..." Patrie-et 14 Véritéhs — 
vos idées, vous n'êtes pas ae- nes 


tuellement. responsable. Vous is ABbE Longue: 
n'avez reçu. aücune éducation (A suivre). & 
religieuse; on vous a versé-de k Ft 

ke? , ‘4 $ ï 

dé ÿ es # ‘4 LODE : + 


RS —— 


SAINT.GÉORGES CHA. CH. 
on | TEAUGUAY. | 
“saint \Jo- 
4: 


és'ont 


+ An Révéchnd M: A: Rioux, = 

srl e ns =: Saint-Georges. 
: Révérend Monsieur, ® 

‘est pour nous . ün 

e vous voir au 

de nous, en ce 


and 
ilieu 
s beau jour de la 
fêté de saint Joseph, le'patron 
de l'Eglise universelle. 
.… Vous, le représentant de No- 
tre-Seigneur dans cette pärois- 
se, vous êtes le bienvenu dans 
cette école, Quoique cette éco- 
le soit publique el sous la do- 
pmination du Département. de 
ns res publique, et ‘que 


: ‘ Nous apprenions exelusivement 
‘ l'anglais, soyez certain, Révé- 
rend Monsieur, que nous appre- 
nons premiérement notre réli- 
on, et que nous garderôns in- 
acte notre langue: Nous reste- 
rons. Cañackens-français- tou- 
jours et partout. & 
. LaisséZ=hôns vous dire qu'on 
nous enseigne dans cette école 
à respecter et à aimer le prêtre 
de Jésus-Christ, Oui! Révérend 
Monsieur, encore üne fois, soyez 
le bienvenu. Et nous espérons 
ue votre visite ‘attirera-sur Je 
titulaire et surdes élèves de cet- 
te éeoie-les-hénédielions-dusiel. 
dont nous avons grand besoin 
pour former nos inteHigences et 
nos coeurs selon les lois ‘divi- 
Den | 
Vivez encore. longtemps au 
milieu de nous, et que saint Jo- 
seph vous donne une bonne 
santé afin de travailler encore 
bien des années à. la vigoe du 
Seigneur. à 
Les élèves de l'école 
ts Léonard No 1911. 
° M. l'abbé Rioux répondit en 
termes éloquentes. ‘ 


M: le Curé 


ru 


a pris le souper à 
d-B-Ehrèvrefits- 


M. l'abbé ‘Fétreault, du Lac 
du Bonnet, était en visite chez 
notre curé, dimanche dernier, 
ainsi que plusieurs autres du 

: Lac. : 


Le 11 courant, M. l'inspecteur 
Willows et M. Schanus’ont pris 
Je souper avec l'instituteur, chez 
M. J.-B. Chévretils. Roger. 

4 D + D——— 
SAINTE-ANNE DES CHE 


NES 


Lundi, le 17 mars, s'endor- 
-mait dans le. Seigneur M. Phi- 
lippe St-Laurent. Durant deux 
ans il'lutta contre une maladie 

ui le faisait beaucoup souffrir. 
Samedi, son état rempira, et 
l'on manda le prêtre, qui lui ad- 
ministra les derniers sacre- 
‘ments. Après deux.jours de ter- 
ribles soufYrances il éxpira, en- 
touré de son épouse bien-aimée- 
et de ses huits enfants. se 

Les funérailles eurent lieu lé 
20 mars; 1 service fut éhanté 
par le.R. P, Frudel, curé de-la 
paroisse. Les-porteurs furent: 
ses deux frères, MM..Cyprien et! 

Félix Stbaurent:-senbentfrè- 

re, M. Alsidas Delorme: $es gen- 
dres, MM. Jean Gauthier, Napo- 
‘léon Goudreau et Joseph Milet- 
te. Le deuil fui conduitepar M. 

.… Antoine Rivard et, sa. soeur. 

Mme Alsidas -St-Laurent- Le 
Corps élait conduit par M. Al- 
phonse Delorme. Se 
« Le défunt habitait 1x paroisse 
depuis près de: 410 ans'et était 

bien connu; aussi, beaucoup de 
aroissiéns sont venus offrir 
eurs sympathies à lu famille 
éprouvée. / M. St-Laurent n'a: 
vait-que 62 ans. TE 
PauvreS parents, laæ-croix est 
Jourde et metririt  rudemént 
vos épaules. La perte que vous 
avez subi est grande. , Vous 
“versez des, larmes siléncieuses. 
Hélas! vous n'avez que trop 
raison. Pour-comprendre lgs 
souffrances du coeur, peut-être 
faut-il avoir beaucoup souffert 
‘Le coup-porté par l'impitova- 
ble mort est irréparable. L'abi. 
me est creusé pour ne plus-ètre 
comblé _ici-bas._, Mais: pleurez 
avee moins d'amertume et-plus 
de résignalion— Les mes im. 
, mortelles de ceux qui ont ter- 
miné leur voyage terrestre sont 
-retournées vers lé principes de 
«toùte immortabté. 
* M. St-Laurent, laisse, pour 
:. pleurer sa perte, sun.épouse dé- 
solée,.ses filles, Mme Jean Gay 
thier, Mme Joseph Milette, Mme 
Napoléon Gaudreau, Mes Des- 


neiges et Anna St-Laurent; ses 
; trois garçons: Aléidas, Hervé 


et Willie St-Laurent! sa-soeur, 
Mme Eric Rivard: ses frères, 
MM. Cyprien et Félix St-Lau 
PORT 0. | 

* . Noë sincèris condoléances à 
Ja famille uffligée. 


“… 


Elle le Leur Dit au 
Bureau de Poste. 


Les Pilülés de Dodd pour le 
-. rein lont guérie, 


Une femme mêilre de ; 


toute sa douleur a dis 


court 
Pilules de Dodd 


: L'Anse à Brillant, 
« 3L mars. (Spécial 


CE 


pr 


Îte ici, est une amie jurée 
lules de’Dodd pour le rein. E 
comme. tous l 
Une raison. : 


, * 
on] 


ne cessérent 


ces douleurs 
instant.” - 


rein et de “deux boîtes de pilu 


cessa., [1 y a un an de cela.e 
elle n'a pas réparu.: 
“Je: recommañde les 


tent ce bureau de poste, 
je suis maître de poste, 
nie la meilleure: médecine qu 
existe.” Re - 


rein ne 


maux. Elles ne sont qu'un re 


de dos, de rhumatisme, de lum 
bago, de: maladies de: cocur, ‘de 


maladies viennent du rein. 
Les pilules de Dodd pour lk 
rein agissent directément 


ganes de bien. remplir 


puretés: # 
Les Pilules de Dodd pour Ai 


tes pour #2.50. 
chands ou The 
cine Co. Ltd, Foronto, Ont. 

LAC DU BONNET. | 


Le 28 février et le premier 


succes. 


Cercle Dramatique Provencher 
bien charmé par ses drames 


tout sa belle. musique. 


qu'ils reviendront encore. . 
Le sæmedi soir, il y eut un 


gens du Lac. 
avait été préparé. 


des-objets de la tombola. 


niface, 


Mme Deschènes, de cette’ pa- 
roisse, ï 
Nous remercions toutes les 
concours au succés du bazar. 
Espérons qu'ils nous aideront 
dé-méme à l'avénir. 


 LORETTE 


. Ln. memoriam 
. Quoique la mort ne $bit pas 
chose nouvelle, son apparition 


sial, surtout lorsqu'elle atteint 
des personnes dont la présence 
semble indispensable. Aussi 


Îles paroissiens de Eorette fu- 


reñt-ils attrités, /Vendredi der- 
nier, par la constatation que le 
glas se déroulait de nouveau 
sous. la voûte céleste, invitant 
chacun des fidéles à prier pour 
Fame de celle qui s'envolait 
vers cette patrie où là seul.se 
boûte Le vrai bonheur. 

Cette fois, c'était Mine Wil- 
lam McDougaH, épouse de no- 
tre conseiller, (née Marie-Louis 
se Ferland), qui nous quittait: 
El était née en 1878 dans la pa- 
roisse Sainte-Marie, P.Q. Apres 


La beauté d'une belle peau 
L'état du, sang dépend de la 
condition ‘du fôie._ Un foie ir- 
régulier engendre des irrégula- 
rités qui se traduisent par des 
{aches sur la péau., Les Pilules 
Végétales de Parmelee par leuf 
action sur lé-fete agissent sur le 
sang, le nettoie. ‘L'emploi in- 
lelligent de ce rérnède, donnera 
une belle peau. Les dämes qui, 
elles surtout, apprécieront l'ef- 
fet de ces-pilules, peuvent les 
employer avec la plus entière 
cerlilude: que, Fefel produit 
leur plaira QE Enr HET 


Les pilules de Dodd pour le 
uérissent pas de tous 


bazar, préparé par les dames 
de la paroïsse. Ce fut un grand 


dialogues, déclamations ct sur- 
Nous 
üvons été bien contents de les 
avoir parmi nous et.espérons 


pitile Soirée, organisée par les 
Un petit drame 
Il yTul, en 
oulré, chants. et déclamations. 
Après la soirée, c'était la râfle 
Voici 
la liste des gagnants: 1,-M. l’ab- 
bé Jubinvillé, Saint-Boniface; 
2, M. l'abbé Ethier, Saint:Char- 
les: 3. M. Georges Béfanger, Sel- 
kirk: 4, M. .McKenzie, Winni-| PR Se 
pég: 5. M. Hop Ling, Saint-Bo- |Yous pleurez n'existe plus, hé- 


om 


# 


ce 
sol depule quatre ans ct 
traitement aux 
pour le rein 
Gaspé: P. 
orne ; maître de fos- 


des. pi- 


{ 


es autres elle a 

“Depüis quatre gns--j'avais 
des doùüleurs au côté gauche” 
déclare Mme:Briand.” "Jamais 
un 


“Aprés l'emploi dé deux boi- 
tes des pilules de Dodd pour le 


es Diamond Dinner, la douleur 


ilules 
de Dodd à ceux qui 'fréquen- 
+ Car 
com- 


i 


» 


mède du rein. On porte à leur 
crédit des guérisons de maux 


diabète et de maladie de Bright. 
La raison c'est que toutes ces 


sur 
tes-reins;-permettent-à-ces-or- 
leurs 
fonctions qui sont ‘d'éliminer 
les impureté du sang; les mala- 
ies disparaissent avec les im- 


rein, 50 sous la boîte où 6 boi- 
Chez les mar- 
Dodd’'s Medi- 


jour -de-mars-avait-Hetr-notre- 


Le vendredi soir, nous avions 
le plaisir d'avoir parsmi nous le 


0 


de Saint-Boniface, qui nous a 


» 


L'harmoniuhr fut gagné par 


TSONNÉS QUI ont prété teur 


Ctisc TOjonrs Mr ÉMOI parois— 


l 


de Mar l'Arehevéque: mais Sa: 


Jinéthodiques de son entourage, 


Lront plus des paroles dé conso: 


RE 


LA SURDITE 


aù M; JÜF ÿ dépen- 

sa vie et ÿ po. pr À le bon! 
exemple, tant 
pat ses conseils. - 


\ 


Mères chrétiennes qui vez eu |. ajoutez,» ün 
le bonheur de lg connaitre, n'a- DURS, 


vez-vous pas apprécié sa com-|? 
ribération pi les pauvres | 
et les affligés? N'avezsvous pas|# !* 
remarqué avec quel sa muni- 
tieux elle suivait ses enfants, 
soit à l’église, Sôit à l'école *E 
un môlctoutes les différentes] 
étapes de sa vië sont marquées 
du sceau ‘de la foi. n 
Clouée sur un lit de douleur |: 
depuis biemôf six mois, elle 
lit tout ce qui était en son pou- 
voir pour arhéliorer sa santé «al- 
dérée, mais ni son ‘assiduité à 
suivre les traitements prescrits 
par ses médecins, ni les soins 


Une menace de. grève 
“d'un calafal 


+ 


‘au sujet 
ë 


ra 


On la. présséntaif à : 
and el g éclata comme . 
xmbe!.: M, le Curé, il no 
un 


eine, 
ne purent réagir. 

Enfin, après avoir reçu les 
derniers sacrements, l'éspéran- 


Ho flambeau près de [g'und'… avec beaucoup dé Ju- 
la 4 : n môntra le ciel Inmuéres... 


Jouvert, où l'amour  l'appelait. 
Aussi cette mort, si - terrible 
pour l'incrédule, est-elle venue 
mettre le comble à ses voeux de 
chrétienne; elle la désirait com- 
me saint-Pauf, “afin d'être avec 


* cimetière et l'on.affiche ceci: 
Défense de mourir, faute de ca- 


[Jésus-Christ”; elle la “désirait |fa/alquè.…. 


Finalement, le -Rév. Père 
Meïndre a cédé, surtout dans la 
crainte que ces gréyistes ne, fas- 
sent Ameuter nos Saints Livres, 
c'est-à-dire Dieu lui-même qui 
a condamné à mort tous::les 
hommes. (y 


pour commencer de vivre. 
Afin de-mettre à jour son an- 
gélique duuceur, sa soumission 
à la volonté ‘de Dieu et. son 
amour ärdent pour lés mem 
jbres de sa Fdmillés' citons quel- 
qués-unes de ces dernières pa- 
roles laissées én Souvenié com-Îmes). ee 
ne un. dernier éMort dé. tene {Voilà bourqgüér et - comment 
dresse: “Chers enfants et Vous{nous avoñs un 
fous qui rm'êtles cher, je pars au 


quatre. gres candélabres pour 


nom dé Jésus-Christ qui m'ap- {soutenir quantité .de * cierges. 
pelle, mais” si en QUE Mammtenant Vous pouvéz venir. 
du haut du:cisel,.je vous suivrailqu Québec; mréiretes-vietrx- 


partout, j'accompagnerai cha 
cun de vos pas. Vous allez vous 
ennuyer de moi; mais né pléu- 
rez pas; priez pour inôi comme | 
je prierai pour vous.” : 
Prenant alors dans ses mains 
débiles la croix qu'elle presse 
sur son coeur, elle fait enten- 
dre qu'elle ne veut. plus s'en 
séparer, Fr ts 


Nous mourrons en paix 


Can) 


Bibliothèque _ paroissiale 


Ellé’s'est constituée comme 
pur enehantement. Vu le ni- 
veau intellectuel et l'instruction 
de ses nouvéaiux paroiïssiens, 
M. le Curé‘leur a dit, en subs- 
de 4 lance, ceci: “Dans vos demeu- 

Sa charité pour tout le mon-fres, il doit y avoir des livres: 
de, ses souffrances endurées prière de me les apporter afin 
sans -murmures et sa complète | d'établir, sans frais, un fonds 
résignutionà:1a.. volonté de 
Dieu suffisent pour ässurer son/le, dé manière à ce que les res- 
salut et remplir le coeur de ses sources de plusieurs profitent à 
enfants de consolation: et deftous. C'est la, fraternité évan- 
soumission aux arrêls ‘de lafgélique” : 
Providence Or 72 volumes sont déjà -ar- 

ui survivent: un époux in-frivés. Témoins: MM. Mbnetté, 
consolable, et huit enfants: Fé- Alary, Afvand, Lacelle, Roy, 
lène, Delphis, Marie-Ange, Wi-! Studer, etc. ' 
liam, Bernadette, Alexandre, lun peu à désirer quant à l’exté- 
Pierre 'et Cullen MeDougall: rieur; mais des mains délicates 

Les funérailles eurent lieu le [les ont rendus présentables, en 
17 mars. A l'autel ôfficiait le R. Meur faisant la toilette. Aux 72 
P. Granger, Conduisait le cor-{se sont ajoutés 40 nouveaux, qui 
billard: M, Suiveur Marcoux. font bonne figurg.en. atten- 

Les . porteurs. étäient: MM. dant les autres... Ainsi” nous 
Odule, Maurice, Avila et Sau-{ avons déjà un commencement 
veur Ferland, ses quatre frères, | de bibliothèque paroissiale. 
et MM. Léon Marcoux et Jos.| Nous avons aussi dés jour- 
McDougall, beaux-frères de la! aux ‘atholiques indépendants 
défunte. re . [de l'esprit de parti, comme la 

Outre Ji quête qui fut faite Liberté, Action Catholique, le 
durant le service de nombreux Devoir, ete., ete, ét surtout le 
bouquéts spirifuels furent pré-| Patriote de . chez nous, .qui 
fsentés à lt famille. compte déjà près de 59 abon- 
Parents éprouvés, celle que nés.” Ainsi nous pourrons riva- 
liser avec les autres centres 
français du sud-ouest comme 
Gravelbourg,,Mévronne,  Pon- 
teix, Laflèche, Willgw Bunch, 


etc. 


as! Ses lèvres ne murmure- 


lation à ceux qui auraient tant 
voulu Ja: garder. Mais malgré 


les siprêmes adieux ici-bas, 1&" à à 
Rene ta nie hoc ei Notre bon:Curé, qui est re-} 
gnalion que sa place Ta-haut est {ii au presbytère depuis bien. 
belle, el oubli, le vrai linceuil | {ôtt trois semaines, prend un 


des mois, ne sera jamais éten- 
du sur sa bière: elle vit d 
nos Coeurs. : 
Si-la: sympathie peut. vous 
consoler dans le malheur qui 
vous frappe, croyez qu'elle vous 
esteacquise spontanément de 
ous côtés, comme un dernier 
hommage.rendu-à eclle-dente 
souvenir vivra toujours parmi 
nous. f 


peu de mieux. 


Espérons .qu'a- 
ans|+ 


aut longtemps. il. pourra ré- 
brenidre ‘son - ministère. Nows 
Soinines anxieux de le revoir à 
l'église. e s : 


r 


avions Comnic vicaire depuis 
{rois mois, & éf6 rappelé-par son 
supérieur. Nous gardons de ce 
jeune Père un bon souvenir. 


* 


NT : 

M: Joseph Brunelle vient de 
nous quitter pour aller demeu- 
rer à Delisle. Sask.  Probable- 
ment que nous aurons le bon- 
heur de le revoir à l'automne. L 
Ilest vrai que son-départ nousfcette fois. 
étonna… ‘Tout de même nous k 
nous sommes empréssés de Jui 
témoigner notre aàäffeclion . en 
lui organisant une joyeuse pe- 
tite Veillée, ‘ : 

Petile hirondelte-GBS 
D 0 


LAC PELLETIER: SASK. 


ILest-à espérer ‘que les nou- 
veaux cas dinfluenza qu'il y à 
actuellement dans la  paroissé 


An juger. par le grand pom- 
bre” de constructions que 
prépare pour le printemps, un 


Impôttateur de 
 MONUMENTS 
FUNERAIRES 


en marbre et gra- 
.nit, statues, etc. 


L'église 
"Dañs l'Ouest qui se peuple 
rapidement, les/églises se trou- 
‘vènt bien vite trop petites. C'é- 
tait le cas de la nôtre. Mais en 


altendant d'en construire une Buraau: 
autre à li station de la voie fer-| L. CHAMBRES 
rée (qui ne bouge plus), pous ÉDIFICE NATIQ: 
avons trouvé-par-un mur exa: À NAL TRUST 
men eh grand conseil, un moyen 8 AU MAIN 
pratique d'ajouter plus de 350 WINNIPEG* 
sièges. Et cela sans gros.fräis. Tél. Main 7106 
En oùtre une équipe de volon- gt Fee 
taire nous à épargné au moins [Se A pret LR 
$60. Nous avons dû empiéter |20s 203 AVE ORNE 
sur la place réservée au trône NORWOOD. 


Ted. M, 7100 


nous pardonnera, 
hveillance habituel- 


compris les. fem- 


“utafalque avee. 


commun; une sorté-de mutuel 


D'aucuns laissent: 


. Le R. P: Granger;'que nous 


n'auront pas -de suite fâcheuse 


l'on, 


se, au cours de l'hiver, et l’on 
se re à faire la cuku 
üne plus nde échelle; au: 

faut-il voir avec quelle ardeur 
nos-agents de compagnies fabri- 
quant moteurs à cssenee ;parcot 
ren, nôs tofhpa Et. con- 
vaincre les fermiers de la supé-, 
riorité de leurs machines res- 
peclives et du profit qu'il y à à 
en posséder. eg 


ries électriques 
tres articles. 


rù 


nements alliés 
et 


QE 
. 


$ POUVONS ACHETER 
A PRESENT EN ALLE. 
nr NON 


NOU 


di 


C+ pays peut maintenant expôr- 
{er certains articles tels que 
‘le charbon, les: teintures, le 
fer, le verre, etc. — Ces ex- 
portations paieront. pour les 
vivres dont les Allémands ont 


sà “it 
pes lé Éd < —. 

OTTAWA NE FIXERA 

PRIX DU BLE 


+ 
——— 


= Ottawa, 27. 
rar; ministre de l'Agricultur 


té àe 1 


.—— La délégation de 
dtemands qui est ac- 
tuellement à Spa. est attendue à 
Paris bientôt. Klle a reçu cette 
invitaliôn du coùseil suprême 
afin de considérer, certaines 
questions relatives au) 
ties que peut 6ffrir l'Alléinagne 
Pour le paiement des vivreà 
+ L'Allemagne à augmenté soi 
dépôt d'or à la banque de Bru- 
xelles comme un paiement par- 
tiel pour les secours. en vivres 
qui ui envoient les alliés et la 
premiere cargaison est-—-atten: 
due à Hambourg demain. 
. Les pays neutres ont aussi été 
invités à envoyer des représèn- 
tants financiers afin dé conférer 
favec les délégués de la confé- 
rence-de paix au sujet des-va- 
leurs allemandes vendues en 
léurs pays et qui pourraient 
servir au paiement des vivres. 
Il est. entendu maintenant 
qu'un arrangement à été con- 
chi à Bruxellés le 14 mars der- 
niér par lequel l'Allemagne au- 
ra la permission d'exporter cer- 
laines catégories de marchan- 
dises afin de’payer pour les se: 
cours en vivres qu'on lui envoic 
et que” cet. arrangement est 
majntenant en force. 
US  — 


ment, “Je ne crois pas quémoi 


tre, de prendre une forte son 


cultivateurs. Je sais 
coup de fermiers de} 
souffert de la pauvreté des rt 


le devo 
fendre 1 
pas faire de favetir à üne cli 
aux, dépens des autres.” 


settée de denrées qui 


exislera € 
core longtemps en 


s'éclairéir selon le. traité -« 


seront très satisfaisants. 


‘Assortiment Complet-d# moptres, de « 
drans, de bijoux, d'argenterle, 


SPECIALITE—VERRES 


Les Poudres-de Miller contre. 
les vers sont le remède par ex- 
cellence :pour les /enfants qui 
souffrent des ravages des_vers. 
Elles modifient immédiatement 
Jes conditions de l'estomac en 
vertt désquelles "1cs vers pou- 
vaient sübsister et elles chas- 
sent ces parasites de l’organis- 
me. Elles sont de plus un to-| 
nique: de l'organe digéstif, lui 
rendant la santé et le _proté-|. 
geant contre toute sergblable, 
attaque. sr TEN CE 


A. G. CARTER 


à 


Bijoutier Horloger 


fruis, allèz chez 


A. LACROIX 


32 AVENUE CATHEDRALE 
SAINT-BONIFACE 


(Ancienne boucherie St-Onge) 


t 


Vans Pouvez Maintenant Avoir de 
: la Lumiere Electrique Sur | 


| Votre Ferme 


Î 


Demandez Une Demonstration- De Notre 
Installation D'Eclairage Electrique 
Diamond “A” 


Rien n'égale l'éclairage à l'électricité sous le triple 
rapport de la sûreté, de la propreté, du confort, pour ne 
rien dire de l'avantage de pouvoir instantanément avoir 
de la lumière belle, agréable et qui repose la vue. Mettez 
au rancart la lampe au pétrole et les fumeuses lanternes. 
Cette installation: vous permettra d’avoir pleinement de 
lurniéré là où vous en avez besoin et il vous suffira pour 
‘avoir cette limière de faire fonctionner l'interrupteur. : 

Une ‘Installation d'Éclairage à l'Electricité Diamond 
À. veut dire: économie, confort et sûreté. 


SET 4 


Demandez notre calalogue descriptif. ‘ 
ESS dt eeei - EE  ——— = 


poñ nombre de jeun € sen: que L'embargo sur les mäiériaur. ; 
avait : é|de guerre, sur l'or, l'argent et M. EWPENRY 
| cmrrhggonns. Du. uñ valeurs sera vanne ais lé ds 
gteun . |'Allemag pourra exporter +. quel né 
at AE de orts aues Denets Die to CT ep 
tions de terrain dans la. : An ses." 


sucre, les verres, les machine- 
et différents au- 


N'importe lequel des gouver- | 
L ut acheter ces 


PAS r 


MT Ce 


s'est o posée ce matin, au éomi- 

gricultüre de da Cham- 
bre des Communes, à la fixa- 
tion du prix du blé de la pro- 
chaine récolte, par le gouverne- 


soyons justifiés, à dit le’ minis- 


me dans le Trésor public pour 
en faire une sorte de boni aux 
ge beau- 

Juest ont 


Caltes des deux dérnières an- 
nées, mais cela ne change pas 
ir que nous avons de dé- 
térêt général et de ne 
isse 


MiCrerur a ajouié que la di- 


€ 
Europe a 
surera un débouché certain au 
surplus de céréales-que nous 
pourrons avoir... La ‘situation | 
économique.est assez embarras- 
sée en général, mais:tout peut 


Paix, et le ministre croit que 
Jes prix de la vente de 1x pro- 
chaine récolte de blé canadien 


Faites faire vos réparages chez Carter, 


CT ERBITE Wiinipeg depuis 1900: - 


206 Ave Notre-Dame—Près-de Portage 


Opticien 


\ <va 
Pour viandes de cholx, beurre:et oeufs 


l 


 ASHDOWN | 


és, pige ÉROPMETTE LÉ L'A, sa RON EE 


tisses.. (1 


| Gérance-d'immeubles et recouvrement. 


È . de loyers: 
201 EDIFICE SOÔMERSET, 
TRES :, Téléphone Main.623 ï : à 
NEA nie AFTER 
COUNSELL &. MACPHEE 


© ASSURANCES 


WINNIPEG 


E ME URE à genres — : 
ë EDIFICE McGREEVY 
258 Ave Portage 


, Winnipeg, Man. ‘ 


_— 


DOCTEUR F. LACHAN 
Des Hopitaux ds Paris 


ANCIEN CHEF DES :NTERNES à 
” L'HOTÉL-DIEU, MONTREAL 


= : 


‘ 
9 


_. rie et Gynécologie 
: Chambre 458, Somerset H1 
18 = AvenSe Fortaie, Fhone M. 


Cain Aulneau et Hama, Nt.-Rontfare 
Phone Main 3618, 
nn eng 
Dr N.-A. LAURENDEAU 
DES HOPITAUX DE NEW-YORK 
Spécialité: Chirurgie et maladies 
mu la femme 


HEURES DE CONSULTATIONS 
1 à 3 heures p.m. 7 à 8 heures p.m 
LVisite à l'hôpital St-Boniface tous. les matins 
Bureau et résidence: 83 rue Ritchot 


Tél. Main 1392, Saint-Boniface 


1- 


é- 


de 


S- 


seorge A.-Wallar : 
Spécialiete dans lés ordonnances 


COIN PROVENCHER ET TACHE 
Tél. Main 3938 St-Boniface, Man. 


x 


le 


DR. M. F. BENNETT 


DENTISTE , . 
(Récemment ‘à ‘l'édifice’ Syndicate) 


LA 
SUITE 2, EDIFICE LANDEN 
131 RUE MARION, NORWOOD 
CR DOCTEUR PARLE FRANCAIS 
Tél: Main AIS. 
is: 7. Heures 0e real 
CES b. à ôh Re h. à 8,30 h, le sof 


DR A-H. RONDEAU 


. CHIRURGIE ET MALADIES 
DES FEMMES 


Chambre 330, Edifice. Somerset 


Heures dé bureau: 5 à 7 pm 


0 


a - 


wii 


Téléphones 
Bureau: Mais 135 Résidence: Gurty 4578 - 


pe enapndp amsn ue a LI Pa 


DR. JONCAS : 


DENTISTE 


De l'Université Northwestern de Chf- : . 
cago, sollicite la clientèle cana- 

; . dilenne-française. 

613 BDIFICE SOMERSET, WINNIFHO 
, Tél. Main 2785. ; 


x 


Drs. Maloney & Kennedy 
DENTISTES 


Phone Main 5095, 
504-205 Avenue Block ..., Winnipeg 


NOUS FARLONS FRANCAIS 


JT. BEAUBIEN : 


Avocat et Notaire. , 
ice McArthur,; Winnipeg, Man. 
Téléphone Main 404 


r 


808-Et 


ES 


+ Afgent à prêter sur fermes à : 
taux réduits °* ; 


ax ss 
sas ui 


BOSTON TOWERS 
DUBUC, TOWERS & ROY 
| AVOCATS ET NOTAIRES 


Tel. M, 623 201-205 Somerset Blue 
Casier 443 Winnipeg, Man. 


A, 3. H. DUBUC 
(Consul Beige) 


Hon. J. Bernier . H, PF, Mia LE 
Noël Bernier 5 ph 


BERNIER, BLACKWOOD 
& BERNIER 


PA VOCATS-——-NOTAIRES 

v+ eement de enpitaux privés 

8 401 Edifice Some LOT 1) 
areau: mracte ” res. 


es 

L-A. Délorme, Avocat et Notaire 
LA. DELORME 
Avocat-—Notaire ‘ 


232 EDIVICE CURRY 
233 AVENUR FORTAGE 


(En face du Bureau de Foste 


| 


| 


il 


| 
| 
| 


| 


= 


EEE 
. ALEXANDRE GELINAS 
E—— : 
Date TT rai à 
LE PAS, MANITOBA « 


‘ 
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CROIX TOMBALES | 
mi PONRE 
. - Ecrivez-hous nour notre tiste de prix 
are Nos tone? grèe: raison: 
“WINNIPES CHURCH 6O0DS CIE-LTÉE 
11226 vue Har Winnipeg, et 
56 Ave Pravoncher, St Bonilase 


; 


‘4 

ne 

A ot > 

RES s t On 

ln À $ 

Aie AS ÉRRE 40.0 smic! 
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sr 
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. 
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ï "u + 
+ nage din dose 
AE 


UN. DISCOURS DE M. 
McKENZIE . ÿ 

‘ul dit qu'il n'est que lemporai- 
“rement ch re parti libéral. 
—Crilique Hu gouvernement. 
le 5 Mlo.D p 
nouveau c 
ar CU 


tendant qué les libéraux tien- 

nent leur grande convention. 
Outre-eette, déclaration, 

” nouveau chef a fait une critiqué 

vive du gouvernement actuel et! 


la louange de la précédente ad- 
ministration libérale. < 
M. GC: W. Muns proposa la! 
santé, de “Notre Hôte” et rendit | 
un chaud tribut d'admiration à | 
M. McKenzie comme successeur : 
d’Alexander McKenzie Blake et! 
Laurier. 

Les applaudissements éclaté- 
rent de toutes parts lorsque M. 
MeKenzie se leva. pour répon- 
dre à celte santé. “Laissez-moi 
vous dire d’abord que le pro- 
poseur de cette santé est allé 
as loir-que les circonstances 

e permettent,” dit . l'orateur. 
“Je n'ai aucun doute sur ma po- 
sition qui est simplement celle 
de chef dir parti Hbéral durant 
la présente séssion. Je ne suis 
chef du parti que pour cette pé- 
riodé-et je ne veux pas mé re- 

résenter sous de fausses cou- 
eurs.. Plus tard; nous aurons 
à "Ottawa one convention - de 
toutes les forces libéralés du 
pays afin de choisir celui qui 
doit diriger le parti libéral au 
Canada. de 
2m 
SERMENT  ALLEMANI 
DE NE PAS CEDER 


UN 


Berlin, 25. — “Je fais le ser- 
‘ment le plus solennel'que -le 

uvernement ne cèdera pas à 

énnemi un pouce de territoi- 
re alleïñnwnd, soit à l’est, soit à 
l’ouest”: teHes sont les paroles 
prononcées par le Dr Schiffer, 
ministre des finances dans ke 
nouveau cabinet. en présence 
d'une grande foule massée en 
face du palais du  Ghameetier, 
dimänche. : 


+ + — 
CANONISATION DE JEANNE 
D'ARC 


Pari, 95. La cananisation 


de Jeanne d'Arc est considérée 


: 
i 


. tent 


AL ON QUE MANGER 


de trop d'acide hréroch s 
/ L'estomac acide est très dangereux et ceux 


: xauif, 


comme certaine, selon une dé- 
pêche de Rome. Le Pape Be- 
noît, dit-on, doit rendre une dé- 
lcision à ce sujet bientôt. 
rm . 
MackKENZIE KING-SE PRE- 
SENTERAIT DANS QUEBEC 


Québec, 25... L'Hon. Mac- 
Kenzie King, ex-ministre: du 
Travail düns le cabinet ai- 
rier, qui sera à Québec vendre- 
di prochain, et prononcera un 
discours devant le Canadian 
Club, a recu l'offre officielle de 
sé présenter dans Québec-Est, 


ancienne circonscription “étec- 


torale de Sir Wilfrid Laurier, 
et on croit qu'il a annoncé qu'il 


-accepterait. 


On dit qu'il ne rencontrera 
-pas d'opposition de la part des 
ont conclu une entente avec les 
libéraux sur cette question et 
ui lui promettent que le bref 
‘élection dans celte circonsérip 
tion seront émis en mai, M, Ar- 
mand Lavergne, chef nationa- 
liste, avait auparavant signifié’ 


AUX DYSPEPTIQUES 


d'indigestion, d'acidité, de brulements 
d'estopuac, de gonflements etc 


L'indigestion et presque t 
de l'estomac ‘sont meuf fois sur 
orique 


deu choses. 

"S'en tenir à upe 
quotidienne, éviter les alu 
diificilement, . 4 
e conduisent à secréter trop d'a 


magnésie à cliay 
On ne peut pre 
leur anti-acide pour l'est 
de magnésie. 1! en est 
IL'ovagit pas direct 
n'est pas an'< 
de Cette pou E : ’ 
graigs daïs un peu d'eau neu 
cès d'acidité qui 
dans l'estomar et 
de tout autre acide. 
de. tout le ral et la Rest 
lement .et pans dogieur, sans 
sine ou autres digestifs artificiels 
Procurer vous Qquelur 
de magnesie. En pou H past 
mais 1.ciirète/ 11 n'es 
et mangez. à votr 
vous voudrez et vou 


bablement tr 


se" peut trouver 
préviendront la. fors 
C'est supprimer la car 
4 nm se fera norma 
l'aide de ep 


liguide, lait «< 
Égases ses 
chun repas we 
rez nm Ce npst pas e 
vous at jamais été doané sur 
BOUSTE. , 


me 


la faços 


| ville,-déelara à son épouse'qu'il 


le | 
| 


Ha l'étude ë 


rendu nécessaire l'appel 


Emil | 


u : = ee us 

intention de se présenter 
dans ce comté, mais maintenant 
il émploierail tout son temps à 
le pratique de se prolémion. 


IL MEURT COMME IL LE 
UU DESIRAIT | 


F3 


. Penetanguishene, Ont. 26. —|" 
Moise Beauchamp, qui demeure! 
à environ deux es de céité 


ee Le 3 Eee ie dé- 1 

unt Charles McGibbon, un voi-|, "nie 
sin qui élait mort d'apoplexie, ee Eee 
et quelqués instants aprés M. sous la bülte 


Beauchamp tombait mort. 52.50 PE ed 
LA  MOITIE DE L'EU'ROPE{foronto, Oùt! . 
ENVAHIE PAR LE BOL- | - 
CHEVISME RE 
RE hommes recueii ï 
ss ‘ . [ports pour étre démobolisés et 
- Paris, 26. Ea première ré-!qui furent obligés: d'aider leurs 


union des chefs ‘des pouvoirs|camarades et de les sauver du 
alliés, d'après -les conditions | meurtre.’ 3 
roposées par M. Wilson, a eu] Toute l'Egypte était virtuel- 
ieu hier à lu résidence du pré-|lement dans un état dé révolu- 
sident à Paris. | = GE: = | 
IH s'agit de ténir chaque jour EE 
une séance similaire jusqu'à C€|ON LE FORCE À EMBRASSER 
que les grandes questions qui “LE DRAPFEAU 
empéchent la conclusion rapide SE RUE 
de la paix soient résolues. Se ty o 
La conférence commença 
11 heures de l'avant-midi. Elle Monsieur Vasizty, qui se décla- 
fut reprise aprés le AOtE <t{ra lui-méme un représentant de 
continuée dans la soirée sans|la Ligue Canadienne des : ci- 
que d'autres occupations-vim-|'oyens-ukraniens, à passé. un 
sent, distraire les membres ‘de |mauvais quart d'heure à, Beau- 
la conférence. : séjour, Manitoba, alors qu'il 
Elle hiarque lé premier pas!appela lundi soir derniér une 
réel de ce conseil suprême quifréunion de citoyens. 
prend la direction des äffaires| ‘-déclara qu'il voulait obte- 
et rencontre l'opinion générale} nir de Fargent afin d'envoyer 
d'appréhension que les vents rél'n délégué ukranien à la’ con- 
volutionnaires qui soufttent en |férence de ta prix, Les’ choyens 
Europe teritrale ont fait naître. hr] alors la direction de 
On s'attend à ce que beaucoup | La En ai a 
de divergences soient disparues ut conduit 2e la gark, par 
lorsque Ë conseil des Dix tien-[ "M€ députation qui,s arrétait à 
draä sa prochaine réunion, car, sur les 15 pre Jui TS 
les trois premiers ministres et fai pag pr PV WiL, Jack et Jui 
le président Wilson ont l'inten- | "are répéter da 
tion de conférer jusqu'à ce que Me FRRMNeN. ee 
ceci soit decompli. x k ut mis dans un train. .en 
Is ont passé une partie de la perse pour innipeg-pt fut 
* PAR DAS TER | | bien averti de ne point revenir. 
journée ‘# Gludier- la quéstion! | 
des réparations par l'Allema-|. SR EE APTE TE 
gne et on s'attendait à la conclu |L'EPIDEMIE DE GRIPPE .EN 
sion rapide des difficultés sur ANGLETERRE 
ce problème lorsque la confé-| 
rence commencé. La’situation | 
russe, particulièrement la crise 
politique-en Hongrie, fut aussi 


En, 


à Winnipeg, 26. Un certain 


Londeres, 26 -— La reprise de 
lépidémie de” grippe. trouvé 
l'Angleterre tellément à court 
de médecins tt de.gardes-ma- 
lades Œquc même:les premiers 

On a donc examiné le problé; soins, ne sont donnés qu'avec 
me de la révolte hongroise et|difficultés aux malades. Les 
l'effet qu'elle a:en”amenant le [médecins qui prodiguent leurs: 
bolehévisme dans l'Europe Cén-|soins fravaillent tellement” que 
trale. Des.experts avaient pré-| l'on craint qi ñt contractent | 
paré une carte géographique eux-mêmes la terrible maladie. 
montrant l'étendue oceupéggpar|Ceci peut se produire surtout 
les forces bolchévistes, virlhel- {dans lesnord de l'Angleterre où 
lement la moitié de l'Europe. la maladie sévit avec une sévé- 

Sur cette carte, îes lignes rou<|rifé-inouie. pra Ras 
ges marquent les limites attein-| D'après la déclaration de M: 


Le bolchevisme 


tes pur les autorités russes et les! Winston Churchill, secrétaire 
à Sri er: e rre. seuleme FR 

FR rouges indiquent-la.di-|de la guérre, seulement 1,500 

rection de l'avance vers l'ouest. [médecins sur ün nombre de 


Ces Hignes s'étendent jusqu'en |11,000 ont ‘été démobilisés . de 
Hongrie et montrent que l'idée !larmée depuis novembre der- 
bolchéviste-infecte les régions!nier, 61 3,000  gardes:malades 
Ar Es + à A soin 96 : 
de l'Ukraine, de la Lithuanie et {sur| 23,000. 
de plusieurs autrés parties in- | Les médecins demandent des 
dépendantes de la Russie. gardes-malades pour combattre 
Les premiers ministres ont|lépidémie: IIS. déclirent que 
aussi étudié les rapports mon- dans un très grand nombre de 
trant l'extension des désordres | on ans sont 
dans toutes les parties de l'Eu-| p us uti cs que les medecins... 
rope Centrale, y compris aussi ——— 2422 —— — 
d'autres rapports privés d'und| LE; RETOUR DE M. BORDEN 
très grave signification sur les!" goss ‘ 


troubles qui se produisent dans sé 


» . w di LA se 
le sud-est: du continent. Ces|/l'aurait lieu vers le temps de 
rapporte n'ont_pus été rendus| Pâques. — Présentation du 
publics. büudgek.: 
ere 


{ Ottawa, 26. + L'opinion gé- 
{nérale parmi la. députation ‘œu 
pärlement d'Ottawa intéressée 
dans la question du tarif, est 

ue le budget sera présenté au 

arlement--par. Sir Thomas 
Wlhite'un peu après les vaçan- 
res! de Pâques, ce qui veut dire 
à la fin d'avril ou …au commen- 
cement de mai.‘ 

Sir Thomas White conserve 


REVOLUTION COMPLETE 
"EN'FOYFTIE : 


Londres, 26. — Défendant le 
Bill du Service Militaire dans la 
Chambre des Communes, mar-L 
di, M Winston Spencer Chur- 
vs, bee de la guerre, a 
déclaré que toute l'Egypte étail. 
en état virtuel ‘d'insuwrrection. AA 
La position était si dangereuse, [Sa propre autorité dans cette ma 
ajouta-t-il, que ‘le .-gouverne.|tière. Le Ministre des Finances 
nieg{O dut appéler des hommés!annonee toujours à l'avänce la 


dsur te point d'être démobitiséstdtate-oir te-budget- sera discuté. 


pour Siver—leurs—eamaradest— Of s'attend à-ce que Sir Ro: 
du meurtre. Ibért Borden reviennent au Ca- 
La déclaration du secrétaire [nada vers le temps de: Pâques, 
de la Guerre futamenée par,les|[quoique cékte arrivée 
PONTIFQUES EST. PONATA PA FEI T A FACE. 

lean, qui,a dit que ia Grande-!| ‘Les rapports annonçant que 
Bretagne était lourdement ‘ta- |le Prémer Ministre n'a pas Lin- 
xéé relativement à la force de {tention de reprendre à sôn re-! 
l'armée, M. Churchill deman- {tour les destinées duparti unio- 
da s'il suivait'ce qui se passait |niste sont, parait-il, dénués dé 
dans le moment dans: chaque!foñdément. su | : 


pays; el que si oui,, combien| . Quoiqu'N puisse {aire plus 


pouvait-il dire-qit-y-avait tard: Sie Robert-Borden-##in: 
taxation en * prenant 900,000! tention dé venir -reprendre ‘la 
hommes incluant. dix’ divisions! direction dé son parti long- 
sur le Rhin et quatre dans la! temps avant que soit prorogée 
mère patrie, moins du nombre!t3 session actuelle. En 3e 
des soiials dans les années qui | * 

ont précédé la guerres. l'y à 


. Rien .ne recommande plus le 

Hollewuy's Corn Cireque l'ai- 
sance avec laquelle il permet 
d'enlever les cors'et les ver- 
rues. 1] faillit rarement. 


que trois jours, continua lk se-| 
crétaire, se développait" en 
Egypte ‘une situation qui était! 
d'un danger ‘imminent et qui a 
aux 


“ 


1 


Jeudi dern 


THsétaient mutités, etil était fa- 


os de leéürs épa 


OU sortir que deu&-par deux à Vla- 


lait Uñ loyal! 


‘de-le faire. , à 


)uisse À 


CR 2 2 


CAUAUTE DÉS BOLCA 
Mu EN SIBERIE 


ÎLés soldôls tanèdiers reçoivent. 


\ l'ordre de ne sortir que deux 
_ænsemble et armés dans Vla- 
- divostok. r 


: Madivostok. n. - 
tude’ tra “commis 
Da Holberiki dans D Anse 
ient_ d'être 5 
ier, les corps de deux: 
officiers russes orit été trouvés. 


cilé de constater les tortures 

qu'ils avaieñt èndurées. ; Ils 

avaient les orcilles coupées et 

leurs mains étaient elouées au 
ne 

‘Les officiers et le$ soldats ca- 

nadieñs ont reçu ordre de ne 


divostok sprès la tombée de la 
nuit el de porter des armes. 


Neuf Bolcheviki furent exécu- 


tés ici vendredi dernier. La si- 
luation politique augmente en- 
core le malaise. _ , 

. a. none “ LA 
DES INSOUMIS RECOIVENT 

DE LOURDES SENTENCES 
Guelph, Ont.,27,, - Il y a eu 
mercredi en cour dé police un 
écho des récents raids accom- 
lis contre les réfractaires à la 
oi du service militaire, dans le 
village de New Germany. De 
lourdes amendes ont été impa- 
sées à chacun.des accusés. Chas 
Humnrell, qui avait auparavant 
avoué qu'il était coupable de 
désertion, fut coudamné à $500 
d'amende et aux frais ou à deux 
ans de prison. 

Jos Hummell, père de Char- 
les, a été convaineu" d'avoir hé- 
bergé son fils, un réfractaire, et 
il a été condanimé à $100 d'a- 
ménde el aux frais où à deux 
ans d'emprisonnement, I éton- 
na la Cour lorsqu'il dit qu'il n'y 
avait{. aucun sang. allemand 
dans ses veines, que ses ancê- 
tres étaient FranÇais et qu’il 
avait Sympathisé avec les Alliés 
durant la guerre. 

Anthony Rumig fut condam- 
né à #500 d'amende et aux frais 
ou,à deux .ans de prison pour 
né pas avoir subi un examen 
médical qüand oi lui ordonna 


Anthony Berberich, ‘élasse 
Al, qui avait négligé de se rap- 


Evifi 


et deux représenta 


«a cire] 


da guerre pour les Alliés à 2S.- 1° 


Jivres sterling. ‘ri 


massacre jLes soldats n'avaient que deux!, “L'amirauté ‘ m'a ‘ désiaré. 
és deux couvertures et ‘els étuenttorsqueé l'armistice à éié signé 


qu'éul commencé le magsacre 

Les autorités ont 
cents ones. | 
ratirites devant une cour [PTE 
tialé formée de deux Anglais. | 
un Français, deux Arméniens! 


signé. 
était mauvaise, Plusieurs fois dienues assez de tonnage pour 
ün a envoyé Se Eu re nies en- transporter 60,000 soldats cit. 
tières à Eiverpol en leur disant nadiens, chagie mois. Et pour- 
ne päartment pour le Cana- 
| da. Quelques jours plus tard! qu'au premier mars il n'y avait 
pis bad ! à dédie fois Slus 4 nel on Do an va À ge Loan soldats dé retour du 
ajix alliés qu'aux empires du | ut pen Fr bout de duel: PAYR. iu f M Hate 
entre... ns EEE 1 au ani + Comparez l'edlerd fait pat 
PRE NE "ps Pr Fr RP NE ) leurs L Griiide-Bretagie pendant le 
“Londres. 27: A irà d'É Olympie-deux des meilleurs laps de temps: Du #1 
. Londres, 27: — Au cours *:transports;-ävæient été aMoctés eee #9 NE  É 
ne conférence dennée ‘devant! ROUE Pa af are [novembre aù 21 février, 142,000 
ee fér SR nr ee qe UE ÉPANSDOrT des: troupe SAME officiers: 2.192.000 : soldats -et 
Flnstitut'des bañquigrs de Lon- caines. ls savaient surtout que HSE hornnites dir service atek 
dres. M. Edgar Crammond; unies Yänkees n'avaient pas, été | 27261 hotes lt servite aix 
habile FER DES | aa 4 ! PAS LEE Ljaire soit un total de 2:M0A70 
dal. el - Snapoier. A1 quset longtemps qu'eux à HE hees ont rare “débarqués sur 
: Le | guerres ne 1 Nes côtes d'Angleterre." L'Aus- 
360,000,/000-de livres sterling, et! Plus tard, on à déciaré à ces [iralie, le 28 fevrier l'dernier, 
à 13,675,000,000 de livres ster- hommes. qu'il était impossible { Va reUssE à lrunsporter «92, 
ling pour les Pouvoirs Cen-|de les payer. La plupart ont re: 000 .hümmes sur ue distance. 
traux. :H estime le çoût total!eu une ivre sterling Le 24 dé] de 20.000 milles gutour du 'glo- 
de là guerre, incluant les pertes cembre et n'ont plus rien rêçu be, tandis que le Canada n'en w 
indirectes; à.52,000,000,000 de | jusqu'au 21 mars. La cantine | €: que ? 1 
1 fmilitaire-et navale, organisation {distance de 2,500 milles. 
anglais, avait le monopole def * 
monde, n'a jamais -ap roché !la nourriture dans, lé camp. 
cette destruction de Fa name Eten Vu à homme voulait des 
| 


Rien, dit-il,.dans l'histoire du L'émeute était absolument 


nécessaire pour ‘enrayer l'inér- 
üie qui se faisail de plus en plus 
Senir dans certains cercles of- 
licicls en, Angleterre.” 


du capital. Le résultat immé- cigarettes, il -était obligé de si- 
diat de cette hausse doit se fai- | gner un chèque une semaine à 
re sentir dans, la cherté de la [l'avance, et lorsque ces cigageT 
vie et l'augmentation universel- tes lui étaientéenfin remises\ il 
le des salaires. Jugeant d'après !devail paver comptant. 
l'expérience du passé, il con-| .#:; re se 
RTE mn ÉE On lundi‘matin. les hommes 
clut que la diminution dans les Sr rte À 
de 2 ont Ju duns les journaux que ‘la 
prix des produits se fera lente- Por En 4 FA : 
ment’ et adiellemént troisième division élait partie: 
gr RE pour Je Canada. Eux-mêèmes 
DR EP ETS {étaient des soldats de la troisiè- 
_ L'HEURE-NE-SERA-PAS me,.de la. première el de la 
i CHANGEE deuxième divisions: 25000 
FAR + &-ld'entrg eux avaient gté au front 
Par un vote de V5eontre 51,les | Pendant trois où quatre ans et 
, : : x ù avaie Orc TT VUS Jo n 
députés refusent avaient été blessés, Pendant 
ah ‘l'offensive. de l'automne  der- 
Otawa, 27. -— Le premier mi- D EN É 5 LS 
nistre intérimaire a donné au- er nv HAE NS à NT ve RER 4 
jourd'hni d'occasion aux dépu- [Os GU nfpr bre BE. ont 
tés dediscuter sur 1f qüéstion SN ROLRES OA EIRE 


; , : In'envoyer que des bataillons 
de l'avance de l'heure, Les jour-!" ù | | | oi 


LI 
Nul rermsde senvblable con: 
tre l'asthme. 
doctéur 4 D. Kellogg ‘cortre 
l'asthme diffère de tous les nu- 
tres remèdes contre l'asthme, 


rait pas continué à opérer cès 
SUéTISONS Qui l'ont rendu  fa- 
meux d'un océan à l'autre. Lu 
réputation du reméde du ae: 
teur Kellogg. le plus célèbre ét 
le meilleur. remède” contfe 
l'asthme, est due à la reconnais 
Sänce de milliers de 
en ont profité. 


: Far “omplets sur le Rhin, ce qui: 
LAUX avaient annoncé il +8 fait ee Si CURE, Fe 
quelques jours que le cabinet soit is Rs rs | Ririn sont 
ot. “ re ; s b » | + 
des ministres-avait décidé de ! me 


\ s 14! aus d'expérience 
ue pas présenter cetté” année ges av #4 cn st 
une loi ordonnant d'avancer les | OU «H add Ai 
horloges d'une heure pendant |!°S autres pour retenir aut-pays, 
les mois d'été. Cette décision | “Le lundi en question une dé- 
semblait régler la question; ce- [légatiôn s'est rendue aux quar- 
pendant pour satisfaire la po-|tiers généraux du district mili- 
pulation et les députés, le gou- |taire No 2. La chôse s'est faite 
vernement à p@grmis qu'un dé-! d'une. manière très régulière. 
puté présente une résolution de-| Un délégué a pris la parole et af 
mandant le retour à l'heure d'é- |expliqué le but de la déléga- 
té. A cette résolution il ÿ a eu tion. On les a conduit devant 
deux amendements:: lun de-|le «capitaine Patterson. qui à 


Entrepreneurs de pom- 
pes funèbres et em- 
baumeurs 


Service d'ambulance, 


Limousine pour hapté. 
mes et mariages. 14 


taux  Corbillard-auto. 


porter -pour-devotrs militaires, 
a été condamné à $500.d'amen- 
de ou à deux ans dè-prison. 
Joseph Berbérich, pèré d’An- 
thony, a été condimné:à $109 
d’amendeet aux frais ou à deux 
mois de prison, pour avoir hé- 


bergé son fils. 


4e + 
LA TRAVERSEE DE. L'AT- 
LANTIQUE 

* Eôndtes, 27. = Le-plus grand 
dirigeable de la Granñde-Breta- 
gne, le R-34, qui doit essayer 
rochainement de traverser 
‘Atlantique, a subi sa plus 
grande épreuve  atjourd’hui, 
alors qu'il partit de’ la Clyde 
pour une tournée sur les côtes 
de l'Irlande. RER 

Le ‘dirigeable est revenu ‘à 
son parc aujourd'hui après être 
demeuré ‘dans l'air près 
vingt heures et avoir lutté con- 
tre un très mauvais temps: 

On considère que les: trois 
essais qui ont été faits avant la 
tentative de: travérser l'océan 
ont été un suecès, mais 6n est 
cependant-désappointéen-cons- 
talant que le-dirigeable n'a pu 
accomplir le.voyage de 24 heu- 
res que l’on projetail. 

De forts vents el un. grand 
froid ont prévalu pendant deux 
jours, autour-des îles britanni- 
ques, et le gros dirigeable. a été 
assailli par les tempêtes. Le 
froid était aussi tellement in- 
tense que l'eau gélà dans les ré- 
servoirs de ballast: Le  diri- 
geable fut forcé de monter à 
une aussi haute altitude pour 
éviter l'ouragan. : 

Les experts aviatéurs ici sont 
d'opinion que ces conditions at- 
mosphériques : extraordinaire- 
ment violentes: vont retarder 
toutes les tentatives de traver- 
ser l'Atlantique jusqu'à ce que 
le-temps deviennent plus beau 
et plus certain. } 

D 
MASSACRE D'ARMENIENS A 
ALEPPO 
BDetuix cents Tures ont été arré- 

tés et. seront traduits devant 
une cour martiale. 


Athènes, 27. Des nouvelles 
reçués de bonne source à Cons- 
tañtinople déclarent que- des 
gendarmes de Molèmes ont der- 
niéremént procédé à un mas- 
sacre ‘d'Arméniens à Aleppo. 


seraient rendus 
au ‘marché arménien et  au- 
raient'ättaqué le peuple assem- 
blé en cet endroit, Les troupes 
cantonnées dans les bâraques 
n'arrivérent sur la scène du car- 
nüge que deux heures après 


{a été accepté par là Chambre. 


COUT TOTAL DE LA Gt 


de |. 


vrai 


and * renvoi à six mois et |{e é.ctles y renvovés 
mandant le renvoi à six mois t'iempété.etles 4 renvoyés en di 
année pro-!sant qu'il ne.se préterait pas à 


autre Je renvoi à il 
chaine, Le dernier amendement | ce hon-sens. Les hominés-ont 


Entrepreneur de 


déclaré Que si “on n'adressait mpes funèbres 
105 députés ont voté pour et 51! pas un appel à “Argvll House” pompes Jun 
: l'ARN ST MU 1PI 8) et embaumeur 
contre, soit une majorité de 54: ! avant dix heures et trente, le : | 
La/motion principale se trou-! nrardi suivant, il y aurait-dés catholique 
vait donc être battue. . | émeutes, Le colonel Colquhoun Dans un district 
I n'y aura donc pas cette an-la déclaré-s'être adressé plu- 
née d'avance d'heure, Seuls:les ! sieurs fois à “Argyll House” résidentiel 
chemins de fer seront obligés! mais sans succès. ET Chapelle mortuai- 
de‘changer leurs héures.de dé-! 
fear ‘ [se ures 30. lé re privée 
part.el d'arrivée afin de.con-| À 10 he ures 40, l'émeute a p 1 
corder avec-l'heure des Etats:! oclaté.., Je suis cerlaur-que ce : Coin Bréadway Æ Donald, 
Unis. ; . {n'était que pour attirer Fatten- Phone Main 3205 … Winn! 
‘ : (lion publique sur Le systéme hi 
| \ 


HER 4 d'intimidation, d'arrogance et 
ERRE | d'incompétence employé pour 
ME .  lrégler la Situation, car, je dois 
ESSAIRE | J'avouer avec regret, il y a quel- 
ques__officiers __incompétlents 
dans Farmée canadienne. 


. r 
Protégées en tous pays 
Si vous avez une invention à développer 
. tt a vrotéger, une marque de commerce 
à faire efrégistrer, veuillez comfnuni- 
quer avec nous, « ; ” 
Nous nous chargerons dé faire. 
vous les recherches nécessaires, 
vous aiderons de nos & 


vous donmerons 10ù8 
ments que vous désirez, 


PIGEON & LY 


AUTREFOIS . DA 
PIGEON, PIGEON & 
Edifice “Power MONTREAL 


L'ÉMEUTE N 


Le lieutenant-colonel Pratt, Ué- 
puté à la Législalure_ onta-! 5 De 
rienne,-déclare. qu'il fallait} "4e ne veux pas excuser l'é- 
les'incidents du camp de-Rhyl meule le moins du monde, mais 
pour sécouer l'inertie des au-|4es évépements qui se sont dé- 
torités. EE - |roulés par la suite Il om en quel- 

- que sorte: justifiée, bien que les 
émeutiers soient allés plus loir 
colonel A.-C._Pratt, député con-|qu'ils ne le votlaiént. . Hs ont 
servateur à là législature d'On-|été payés dans les vingt-quatre 
tario, a fait une sortie hier con- heurés suivantes et une semal- 
tre “Argyll House”_et les mé-| ne plus tard 26,000/$oldats sont 
thodes d'administration qui y | partis pour le Canada; 

sont en vigueur’ Le colonel 

Pratt a æussi parlé dés émeutes | 

du camp de Rhyl et de l'état de] 

choses existant dans les autres 
camps. ES 
Le discours du colonel Pratt 

a été prononcé à la législature! 

dont les galeries étaient rem- 

plies de spectateurs. Le colonel |: 


ur 
ous 
mseils et nous 
les renseigne: 


Toronto, 28. - Le licutenant- 


its 


JL Y À DE L'ESPOIR — 


Pour le plus Malade si on Emploie 
s’est défendu tout d’abord de! 


à temps le . te : 
voiloir condamner tous- eèux | 


qui étaient à la tête de l'organi- |. N O Ÿ O kR O 


sation-canadienne. Ïl à parlé! 
DU DR. PIERRE : 


avec €loge du général Turner 

qui avait la confiance de ses| Aucun cas n’a été assez grave, aucune maladie si désespérée pour que 

troupes. On ne peut pas en di-!|. le vieux remède hérbeux éprouvé par le temps, et qui est hontêtement 
1 fabriqué d'herbes et de racines pures et salutaires, n’ait pu faire du bien, 


re autant cependant du person- | Maiadi . nt 
sé D ' . L , du F td , 5 ÿ es 
nel d” Argvll Houde”: | Rhumatismes, Maladies du Foie et des Reins, :ndigestion, Cons 


Ç rs tipation et autres maux, disparaissent wite.-pars son emploi, 
vie veux vous dire, a dit l’o- | N'est pas un remède de pharmacie. Des agents spéciaux te fournissent. Ecrivez au 
rateur, les causes des émeutes! ÎLE °° DR. PETER FAHRNEY & SONS CO., 


du camp de Rhyl telles que j'ai ‘2501-17 Washington Blvd, . CHICAGO, ILL, 
pu-les-abprendre -en-question-| (Délivré libce de tous drous au Canuda) 
nant les soldats qui étaient-Jàf: ; = 

lors de ces troubles. IL n'y avait! 
pas de, charbon à ce camp. En 
Angleterre, comme  iciz d'ail- 
leurs, ily a pénurie de charbon. 
Lihiver a été rude'et lés abris 
étaient faits très pauvrement, || 


| 
l 
| 
: 
| 
nu  — — — » | 
Lé. sirop anti-tubercütéux Ge 
Bickle est le produit -des nie 


OBTENEZ L'ARGENT 
Nous voulons des fourrures de tous*genres\ 
riences d'un expert en chirnie. 1 lu : 
entreprises pour découvrir un 
xéventif contre l'inflammation 
dés poumons et:la tuberculose. 
par la destruction des germes 
qui produisent ces-maladies ët 
font dans le monde tant de ma!- 
heureux. L'emplor de°ce sirop | 
préviendra les tristes :eonse- |] 
auences que compote : la né- | | 
Un essài,| 


el sommes prêts à payer pbur Le plus haut 
prix du marché. Tarifs et éliquettes gratuits. 


, 22 
Demandez-les immédiatement. “ 


EH. YEWDALL, Gérant 
273 AVÉNUE ALEXANDER, HAE :WINNIPEG, MANITOBA. 
ALBERT HERKOVITS & #01, 4150 W. 28h + + ‘ mme 


SEW-YORK 
Rétéréneen:. donid Tisque P 
ou ‘nKkeuce  comméercinle Londres 


gligence d'un rhume, 
aui ne coûte que 25 sous, vous 
convaincra que ‘nous disons 


Paris . Moscou. 


ns Ê / ;e 
LOT De C Nè 4 ce 
L » | ‘ Le 
Syst 


s seront!vieilles et usées, Lu nourriture avoir offert aux autorités cana- 


tant les statistiques établissent 


transporté Que 32,000 sur. une. 


Le remède, du 


S'il n'en était pas. ainsi it nat 


gens ‘qui 


_ COUTU & CIE 


Corbillard, avée “che. : 
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Mon her Monsieur Arneau, 


NT GA 1 


de beutt 26 voisins viennem J'étudiér.” a 
notré système. et P'éraplantent chez eprxx lentemen 


PE 0 y Hberié de. vous écrire au. sujet des: 
vous ai entendu parler il y à deux aus 
ure de Sainte-Anne de la Pocatière. 


professeur est des plus charmants. 
rien des préjugés de races. 
ante de me demander s'il avait donné la nôte juste et s'il 


pour notre | 
ole ‘que. nous onons!| 


da letire. ue. je viens, de récevair le prolive’ 
: Qu'on se-donne la peine dela lire avec attention : : 


Cornell University. Ve 


M février 1919. CR 


udie maintenant l'économie rurale à l'Université { orne. 


Lundi derniet, l'un de nos professeurs o à ONSACTÉ SON CORTS 
Kiss quoi? Aux Caisses Desjardins. 
«pou moi ! ie 


Très chitivé, ‘a ne. 
Après sopecours, il ae 


nvail été d'accord avéc la réalité. I] m'a en plus exprimé le désir 
de connaître tous les ouvrages traitant de cet important sujet 


J'ai 


promis de lui faire parvenir quelques exemplaires du 


“Catéchisme des Caisses Populaires”, dernière édition. Je vous 
: écris donc afin. d'obtenir l'ouvrage mentions aissi que toute 
ubtre publication apte à fournir les renseignements récessaires. 


Le professeur Lauman a suivi uvec le plis vif, intérét les 
és de la Caisse de Lévis; mais ses données les nus récentes 
tent que de 1914. Le rapport de 1918.et certains articles 
t l'intéresser grindement et lui servir, me dit-il. 


Donc, envoyez-moi où indiquez-moi tout ce que vous jugérez 
utile pour faire connaitre l'oeûvre que vous vous ‘eforcez de 


propager. 


à ° 


Vous rendrez un grand service à notre chère probinc é; Car 
des cours dé M. le professeur Lauman sont suivis régulièrement 
Par plus d'une-centaine d'Américains accourus de différents 


états de la grande République... 


A2 


Quand done serons-nous assez sages pour comprendre qu'il 
peut sortir quelque chose de bon de “chez nous’! ? 


. Le 24 janvier dernier, lors 
de-la Banque d'Ottawa, le Devoir signalait le danger de voir | 


de la disparition involonttiré 


des banques s'organiser en “trust”. 
Et il avait raison. Nous y marchons, au /rust de l'argent, 


‘et beaucoup plus vite que nous le pensons. 


il ne se passera 


| Pésbatre pas des mois avant que nous soyions en face de là 


triste réalité. 


Serans-nous éapables d'affronter ce nouveau danger? 


Si nous ne savons pas étudier notre système de Crédit pa- 
roissial et populaire comme le font actuellement les Américains 
dans les grands centres, et notamment dans les universités les 


plus importantes, j'en doute! 


—L'A etion Catholique. 


ARNEAU. 


Louis 


L'EMPLOI DE COUCHES 
CHAUDES ET-DE COU- 
‘. CHES _FROIDES 
(Notes des * fermes expéri- 
* _ mentales.) 
La couche chaude est très uti- 
le partout où l'an cultive des lé- 
fee des fleurs au Canada. 
le permet de pousser la végé- 
tation des plantes; de les faire 
parvenir plus rapidement au 
int où elles peuvent être uti- 
isées en leur donnant, pendant 
le premières phases de leur 
pouse, la température et” les 
conditions qu'elles, exigent. 
C'est surtout pour les légumés 
précoces que ce mode de cultu- 
re est le plus avantageux, car 
ces légumes sont très appréciés. 
La couche chaude permet aussi 
de mn nnper ju jusqu'à maturité 
ans ces par- 
_ties du Cañada où ils seraient 
certainement détruits par les 
lées avant de mûrir s'ils 
franc semés en plein air. En- 


elle permet égaleinent d'ob- 


» 


——tenir-une-grosse récolte à 


M CURE 


sans. couche, l'on ne pourrait. 
+ qu'une très faible produc- 
Certains légumes ne se 

_ pent pas bién loësque le 
et l'air sont froid, sans par- 

r de la gelée; il faut en com- 
ncer la culture dans les con- 
ions dè la chaleur que four- 

la couche chaude, et. les 

pl ntes que lon obtient dans 
ces couches chaudes ne sont re- 
piquées en plein air que lors- 
que la température du dehors 
s'est bien réchauffée. Les plan- 
tes, comme les radis, les épi- 
tards, les laitues, les carottes 
et les autres légumes, qui arri- 
sént à une grosseur _ vendable 
dans une saison rélativement 
éourte et qui se manient facile- 
ment _ lorsque la : température 


——@0t encore fraiche -au-cémmen- 


éement du printem s, attei- 
gnent la phase où elles sont 

tes à être employées, beau- 
goup plus tôt, lorsqu'elles sont 


TP EMREReR-enS 

L'ami de l'homme pauvre. - 

se en petites bouteilles d'un 
acile transport et qui se veu- 

nt bon marché, l'Huile Eclec- 
trique du docteur Thomas pos- 
sède dans. sa, forme concentrée 
éent fois plus-de force que 
‘beeucoup d'onguents. 
marché et les multiples emplois | 
qu'on en peut faire en font l'a- 
Ami de l'homme pauvre. Auteur | 
magasin n'a un assortimen n! 

sens: ce remède: 


#». 


€haude: pour ces légumes 


cultivées en couches chaude et 
en couche froide, que lorsqu'el- 
les Sont semées en plein air. Il 
est généralement plus dange- 
reux de tenir la couché trop 
ue 
de la tenir trop fraîche. On 
peut aussi faire pousser les 
choux-fleurs jusqu’à complet 
développement dans les cou- 
ches chaudes; dans des éndroits 
où il est difficile de cultiver des 
concombres et-des melons à 
cause des gelées de l'été ou de 


la ompér alture fraiche, quel- 
ques plants dans une. eouche 
chaude fourniront une bonne 


provision pour la famille. 
Dans la fabrication d’une 
couche chaude, la conservation 
de la chaleur doit être l'un des 
premiers objets visés; on met- 
tra donc la couche chaude dans 
un endroit bien abrité, de pré- 
férence sur le côté sud d’un bâ- 
Liment, d'un mur ou d’une clô- 
turé en planches 'bien jointes, 
arrêtant. les’ vents froids ct où 
l’on obtient le plus de solei 


Sop bon | 


possible, On met dans la cou- 
che du fumier chaud et que l’on 
tient chaud en  renchaussant 
parfaitement l'extérieur de la 
couche avec du . fumier, 
d'empêcher Flair froid d'y én- 
trer et la chaleur /d'en Sortir. Il 
est plus facile de conserver la 
chaleur dans une couche qui est 
basse que dans une cout he qui 
est élevé au sol. 

Les eeuches froides sont très 
semblables aux couches: chau- 
des par l'apparence extérieure, 
mais on n'y met pas de fumier, 


car ces couches froides sont em- 


ployées plus tard au printémps 
et elles exigent moins de cha- 
leur;-il-en vient suffisamment 
du soleil par les châssis vitrés. 

et ces châssis et le câdre qui 
. la couche fouñissent 
ratement-tare=-prottetion 
suffisant contre les gelées lé- 
ñ nuit. 
un feuillet donnant 
des détails complets sur la fa- 
con de préparer les couches 
chaudes et que l’on peut obtenir 


sraliuitement en s'adressant au 


bureau des publications, Minis- 
tère fédéral de l'Agriculture, 
Ottawa. 


Sir Wilfrid Laurier 
Lo med frÉMEBR, écrivez por la 
r Sir, W. Laurier, Avec 


Sa 
lies 


2 rs 25 sous 
vie, sa ‘maladie, sa mort. Ses funéra 


IMPRIME CANADIENNE 
su Pagiveau, Montréal, PF, @ 


Vis isses/ 


= E 


Que re agre éabhe sur PS 


afin 


4 “nos dt RS es VE g 
71. LE RON. | MARCHE 


VEN E PROVENC SAI BONIFACE, re 

ri avant 4 ÿ "à boucher et | Epiceries NE: 

"| Marchandises de vitre, alt gi achete les produits de ‘la ferme. = Une 
G citée 

TRLEPHÔNS MAIN 1989. 


ropa- 
s pas 


‘ pour entreprendre une 
gande à cel cffet parmi 
trons de la beurrerie.”" 
La direction de ‘ces 
beurreries est évidemment d'a- |Y 
vis qu'il ést de bonne politique 


= AU POINT 


A nes PL 


a ; _ deux |: 


LA 


: Re- Élbstenre C vopératifs 
Dans l'article paru là semai. 


Borer leurs troupeaux. ‘I -est 
beaucoup plus sage, semble-t-it, 
d'adopter ce système et de faire 
augmenter da quantité de tait 
produite” ‘dans la voisinage im- 
médiat de la beurrerie que de 
dépenser de l'argent à chariier 
de la crème sur de longues dis- 
lances 6k à empiéter sur le ter- 
ritoire desservi par uné autre 
beurrerie._ En entrant 
dans cette nouvelle voie, ‘ces 
deux beurferies donnent un 
exemple que toutes les autres 
fabriques de beurre et de fro- 
mage des autres NA fe- 
raïent bien de suivre, 

“A Earltown, NE, l'institu- 
trice, Miss M. Grace Walley, a 
obtenu de onze cultivateurs de 
sa section de s'engager par 
écrit à contrôler la production 
de leurs troupeaux pendant la 
période entière de lactation, 
1919.” Dre 

Encore une nouvélle et heu- 
reuse initiative de propagande 


“Aucun élévateur ne doit pren- 
dre plus-qu'une demie de un 
pour cent. pour le “shrinkage” 
où ‘ipaste” dns la mantpula- 
tion, entreposage et l'expédition 
du gruin à -un élévatéur termi- 
nal”, au lieu de: “Il reste à l'é- 
lévateur le doc “kage de 1 un pour 
|A : 


cent, etc. 


TR ee ainsi 
RECORDS DE TROUPEAUX : 


Est-ce que éela vaut la pars 
de peser régulièrement le lait et 
de füire l'essai du gras pour sa- 
voir au jusic.ce que-chaque va- 
che du troupeau produit pen- 
dant Hr-période-de-tactation? 
Quelques compagnies de-beur- 
reries paraissent en être con- 
vaincues. 

Véfei par exentple ce qe dit 
à ce sujet M. H. R:-Brown, sur- 
veillant, du service de contrôle. 
pour la Nouvelle-Ecosse : 

“A la réunion annuelle de la 
Compagnie de Laiterie d’Anti- 
goñish, la Compagnie a 
une prime de #5 à chaque pa- 
tron de la beurrerie qui contrô- : 
le la production de ses vaches de Grace Walley au Canuda° 
pendant loute la période de lac. Le nouveau système de, €on- 
lation de"1919, d'après-le systè- trôle laitier adopté en 1918 a 
me adopté par la divis'on du|augmenté de beaucoup l'intérêt 
CORDES de l'Industrie li, | dans ce travail, partout au Ca- 
tière et de la Réfrigération, Ot-|nada. 
{awa. Pour, renseïgnements détail- 

“A la réunion annuelle dé la! lés sur ce système, consulter Ja 
compagnie de’ Laiterié du com! circiaire :No.25 de la série de 
té de Pictou, à Stellarton, N.-E.,\l'industrié laitière et de la ré- 
tous les directéurs de la compa- | frigération, dont'on peut se pro- 
gnie (9) se sont engagés à con- | curer des exemplaires gratuits 
trôler la production de leurs! en s'adressant au: ie 
troupeaux pendant l’année 1919! de l'Industrie laitière et de Ja 
20 et la compagnie a voté à cha- |Réfr igération, Ministère fédéral 
que directeur la somme de $25|de l'agriculture, Ottawa: 


{bon sens.’ Y  a-t-il 
d'attres inslitutrices du genre 


ne dernièré le lecteur doit lire . encourager les patrons à amé- 


Un chèque égal à 10 p, © dd montant de la 
soumission, fa t à l'ordre du Midistre des 
Travaux publics et àérepté nur. une banc iue à, E 
charte, devra ax compagner chaque, soumission 
On acceptera aussi comme garantie des bôns | D AD 
des Emp runts de guerre’ dir Domimrion, où dès dedie 
d'e t d vwur compilé 
AC uut.et des chèques pour compléter incorporée en 1869 : - 
{ | BUREAU.CHEF - : . . . MONTREAL 
{ Par ordre, Capitai autorisé.......... Dur e 
; RC. DESROCHERS, Capitet payé.. POP ns > 000. 
: !  Secrétair - Fonds. de, réserve | ss 4: “ + . 15,500,000 
Minietèie des 7 Vo oUe Publics Actif, plus de ....1.. 427,000,000 . : 3 
BTTWA IE 19 MArS 1919 : Président, Sir Herbert Ho = 
se f { ÿ : Vice: préside nt et divécteur gérant, E.-1./Posso 
Se perpenenegnerrest Gérant général, ('-R, Neil 


voté! ruralé qui parait être pleine de 
beaucoup | 


|. AVIS AUX Ft: DE CREME 
| NOUS PAYONS ACTUELLEMENT Eu 


0 Co 
2 LA LIVRE POUR'LE GRAS DE CREME SURE, ET |“ 
7 SO ITS. 
LA LIVRE POUR LE GRAS DE CREME DOUCE 

ü F. 0. 8 WINNIBES  : ; 
Nous ‘sollicilans vôtre patronage 


; F. 
AVR ARE AE CAR 


D. fabrique aussi le célèbre 
four à pein “Heonamique”. 1 


n 


Pâtines | is jh ne 
Conformément à l'arrêté gouveriémen. jomauié. Extra :...-....89.50 À $10.15 
tal. Cotvptant aux marchands ‘C'est le prix’ au baril. Au sic de 
de la vi 100 livres, 5 sous dé plus: en po dre, 
5 + < À Tr .,.. [votte de 0 Jivrés, 20 sous de plus 
AL péri ré .e <« LME 8 és ; 46 aW'au bhif; ‘en gros” pains, boîte de 
Five Réses de de 4 nn +2. [100 livres, la même chose qu'au baril 
A, cs 8 La % D " 

Purity. Sac d2.98 livres 

Purity. 2 sacs de 49 livres 
Purity, 4 sacs de 24 livres .- 


L & Sinigiésé des Travaux Publics. recevra 
jusqu'à midi, eererel . clé avril 1919, 
dés souinissions pour une nge à usine du 
uvoir et à buanderi gi pi militaire 
Winnipeg ! 


Foin—. , ,:': é 


! : 2 à 
(PAIX du gros aux productews# Titño 


uxedo), Man, lesquelles ge or) 6 th v .d'Ontario, ob. -Wiunipeg, ) 
missiôns devront LE ve Re ssées à Roôÿal Houseold. Sac de 98 Ji: mou hi 9 Lpeg,) 
ane et porter sur l'env ie en sus de Royal Household, # sacs de 49: “Timothy No m | use + J20:00 
l'adresse, les mots: “SOUMI Que Royal Household..4 sacs de 24... 5.55 AéPiniothy" Ne # #22.00 à 2 4 
UNE Al; lue se L'USINE DU POU-| Maple Leaf. Sac de: 98 livres. PIMAÈRET NA RS 
OTR ÆT ÉaNPEP IE: PITAL PFimoths” No 5 $%0 0 
MIL PTALRE, IXX PEG, (TUNEDO). Maple Leaf. 2-sa0s de A Hyrens "SD s Ê 
On peu! cémsulter le plans. et devis # se Maple Leaf. pr sars LE thvres,. -$5.55 thwmeñstique, tot, W mupex | 
rocurer des furmules de soumission faux bu eu Rue éd Ton" N 1000 à 42° 0 
Labs + de l'Architecte en Chef, du fministère Alimentation: x : | R #4 1 LE No à fe bêrss ee 
les Tasse phhblon Ottawa; -d —__— e Lars ALL Grrur Rod "POP NT : ù < ‘ 2 ÿ,00 
nt des. Hôpitaux. Militaires, "À = H as Ai | 114 Top” No à 14.00 A-S12 00 . 
Due: Ta UnL Winnipeg i Winnipeg CEE $27.00 : F4. 01 ta: in No ee $16.00 à S1%0û 
résident, Minniveg à Man. ; Comm: * des |. ': F Lu À ide. à: x rs à14 
Travaux, Regina. du rendant dés Sucre— / Upiand"" No Ee $14.00 à #itv 
Edifices publics, sa ‘Postale “F”, « 4 mn ? 


Torontt, 
et du Surintendant des Ediïces bu 


resu de poste central, Moftréal, 


On ne tiéfidra co pe te que des soumissions" 
faites sur les formules faurnies par le minis 
tere conformément aux condition s me on 
nées daris: les dites formules 


ublics, 
Jue: 


+ Surintendant des succursajes de INMiest: Roliert Campbell 
Allention toute particulière aux comptes d'épargne: Dé 
parlements d'épargne à toutes les saceursales. Affaires - 
générales de banque. Tree 


Une: dame se plaint d’avoir | 
pérdu tous ses cheveux.-—"Mais 
non, mère, je les ai vus ce ma- 


{in encore sur la cheminée." ui E SAINT-BONIFACE.. 
Das an ETES PROVENCHER ET AULNEAU .: ES. PHILLIPS, Gérant 


COTE DU GRAIN. 
AN ne RE A HR 


Cote fournis par le Comptoir Agricole’ 


EXPEDIEZ VOS FOURRURES BRUTES A 
Hoerner, Williamson & Co 


SAMEDI, LE 29 MARS 

| WU. À 253 rue Princess Winnipe g 
No 1 Nord déchargé ,......... #224/ Fourrures remodelées et refaites. Demandez nos prix. 
CSA HUIT 2e Pie pre à saine qi +” 
NS à Rd de 194 | Dem gs 
Fourrage, déchargé |. ......... emandez notre tarif et nos étiquettes d’ expédition 


Rejeté No 1 
Rejeté No 2. 
Rejeté No 3 


RNA ER “USEZ DE L'ETIQUETTE BRUNE” 


“pate 


pa 


Bureauxt Main. 7318 


CASIER POSTAL 179 


| 
JA. CHARETTE : | 

ST-BONIFACE, MAN. | 
PLOMBERIE POUR LA VILLE ET LA CAMPAGNE  : | 


h CHAUFFAGE A EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD 
COUVERTURES EN TOLÈ ET EN GRAVIER 


| 
CORNICHES ET VENTILATION ET TOUS TRAVAUX EN TOLE | 
| . BATISFACTION ASSUREE tte 


“Smutty” No 1 2.154 
De ce UE NPD ET En: 2.12% - —— 
“Smutty” No 3 ....... oosss.s 2082 19 
SPORE NS ins eovuilecs 218% Érhttttétesstttnenieneeeenenentts 
“Tough” No 2... 51112489 i < , 
BALL Ce, CE EP RETE Ne Pics 2.09% 
Ye \ AVOINE ; 
à 0: Mi dent 1 58% danac rain Coy Limi ee : 
VUS EM IP MUR 647% 
Fourrage, Extra: No 1 Fe ne .64 ‘ ; 
Me Haureiee RS re PASSE se J.-M. BESSETTE, Gérant du Département français EE 
! l'ourrage %...:.:.,., 60% = _…— — Pr 
ice avons reçu de Blooming- NÉ ORGE : SE COMPATRIOTES, :18EZ CECI ET MEDITEZ: 
ton, Illinois, ‘huit étalons, Per- 0 44 REPIENN 8 ; 
cherons, âgés de 2 à 5 ans, pe- No 4 C. W PAM PETER .89%4 M res est le fermier qui a fait affaire avec nous et n’a pas été À 
sant de 1,600 à 2,000 livres. Ces M] Pourrage AE spears en € 
dheväit UN UN ch ton (in Rejeté vrssdie 86/; Nous faisons appel aux Canadiens. trançats, non pas parte due à gbus ? 
' LIN + Avohs un département. français,—<ce n'est qu'accorder leurs droits à 
et. ve vente pour quel- No 1 C. W.. déchargé #3. 51 ‘n08 compatriotes de langue française,—mais bien par l'éxcellent sor- 
, à bonnes conditions, x x à : ‘viée que nous pouvons leur donner, 
ques jours No O0 We 3.43% N 
à des gens solvables. NORGE 3.28% Nous n'exploiterons jamais la religion et-la nationalité au profit 
Rejeté LRSRRQ ES AN DRE EN Neue 328% d'un commerce; c'est trop abaissér une religion et une nationalité, s 
és SEIGLE sé Venez nous voir. : Voyez nos prix. Essayez notre service. pe 
, dose ss don le SES sde à de « : 4 1 
: uDéchargé” \ veut dire déchargé à l'é- l 
É de pi terminus à Fort William et Adanac Grain Company 1 
ort Arthur, ' 
La cote pour le grain “toughi”, ‘re. Téléphone Main 3981 1 
Pt est pour ce grain dé- . 408—418 GRAIN EXCHANGE, RUE LOMBARD, WINNIPEG ! 
| NYSS TS Z27727 RARE 840666640446 1 | 
TELEPHONES — Résidence: Main 4199 || BETAIL 1 
| “Steers.”— | 
Excellent .: -.:...,: 919350 à ts où AI: 
"SMS OA LENS $11.00 à $1%.00 
54 PTE CS SEP RES 2 AL DE ia 2 | SOOPERATIVE CANADIENNE - : 
De choix ...... c..:..89.78 à $12.50 : 
Dé choix. Légers .. 97.70 à $8. . é 
| FPS éhiine es 56.752: 87.5 mn ir À ric0 À imi gd' =. 
#Bulis"— : ‘ 
HIT Exéellents ...., «rte. 88.00 à $9.50 
BONR NL ere SO $5.75 à $6. É 
Ordinaires -:, 1... 4. 00 à $6.00 —__ COURTIERS EN GRAINS . 
“Oxen'.— . D 
Excellents . ‘40, 00.à #11.56 Ninre si : er. à 
"TRES DPARERRR CE WE L : à 1 Er 
Ordinaîres .,.,..,...... °$6.00 à 36,00 || La seule compagnie française ayant un siège Au : 
Vaches.— } ; ei i : 
Excellentes $9.25 à #11.50 L £ +... Hoipeg_ Graix Ho. 4 
OR oi ie.: rerr88.60-à-$926 j ÉHRReIE ; L 
Ordinaires, Moyennes: HE -50 à $7.50 VENTE DE TER ES” ASSURANCES "f 
go TPE 9450 à $5.25 Æ . 
Taures.— : ; | 
Excellentes ...,. : $10.59 à $12.00 : 
t-Rue a LHC pepe ——HURSANX:-200 EDIEIIE GRADE EXGNANGE—#@—" 
EE. sa " M, 4 HONOR SNS à $6.75 | 
r Veaux.— Téléphone Main 2351 Winnipeg, Manitoba . 4 


4 | Norwood, Man. 


TEL.'RES.: MAIN 3606 


D : sed > 


Manufacturier de monuments | 
: funéraires en marbre. granit 
et autres pierres. as 
Statues en marbre et en ci- 
ment. 


Ex-voto, pierres d'autels, etc. 
Seule maison de jangue fran. 
çaise établie dans tout l'Ouest 
Marque de cimetière: N. P. 


1 Léger, De choix 


$10.00 à $12.00 


Lourd. De cho > .. 57.50 à 55.50 
Cochons,— : 
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Kaas 


On dema 
lle- âgées ou veuve 
; e ronselgnements 


Me terre, 600 acres de 
par lois de 5 ou dix 

nie OU par lots Com- 
ns ont donné jusq a 59 ant à" 
ua’ minots de 

A l'âcre, :hilués près du ot 
ecle chemin pavé, ehars 
T- 


“aupnone ec. guer info 


Er 


x mn Per 10 14 i .de- 
nee x ne Horn, 0 Le que ARE ce * 


r ie où. Belge. 
3. Chartier, Pile Lake, saok. 


Les personnes désirant füire un voy: 


e.Q au Canada, aux Etats-Unis en 
oLoRe Où Aout autre pays, feraient 
bieh de s'adreïner à M, M,-F. Sabourin. 
ter. voyages, 60 nvenué Fro- 
vencher, Salnt-Bonifacée, 00 ‘ous Jleé 
fenselgnements voulus leur seront 


donnés volontiers 


mée,—Une bonné ménagère, 

sans enfants. 
s'adresser À V, 
vet, Anubigny, Man. 


ON DEMANDE immédiatement une’ 


bonne institutrice parlant le francais 
et. l'anglais et ayant un diplôme de 
Zème ou me classe S'adrenser à 
| 7 Normnndin,  secrétnirestrésorter. 
cole Normandin, No 1N24. 

tt 


A VENDÉE à tres Lori marche. Engin 


‘/& kazsoline, 20x40, et fnachine À buitre 


M pouces Care, 
“talisons, en très 
ongin à 20 force, 
avec machine à batfre M4 pouces 


| hd servi que troix 
vonne condition, Aux 


Nicholas &. Shepard, 
Pour 
Idormations et prix: Le € omptioir Agri- 
ecole, Limité, Winnipeg. 
LA 
A, VENDRE Terres en culture 
vendre 


vierges, À 


dans Snint-Claude 
Fannystelle, 


Aubiwny, 


té, Winnipex. 
oo, 
A VENDRE." 


culture er 


en bois, 20 bêtes à rornet 10 vachenx 
À lait.. 140 acren Ponne maison bien 
bâtie et étable milles du villng 


de St-Pierre 160 acrex 2 milles du 
village. fFacitités de palement. S'adres- 
ser. Meétor Hébert, St-Pierre-Jolys. 


nn 


"ON DEMANDE UNE SERVANTE — 
S'adresser à Mme JA, Lémny, 160 cue 
Dumoutin, %t-Hontfuce, 


2. 


ox DEMANDE, À acheter: EM terre 
4 Lorette ou Dufresne 300 ancre ou 
Plus, avec instruments aratoirées. lPalern 
comptant ‘de 8500 & S$1.000 S'adr 


à Holte DI, Trauscoun, Mun, 
mm 
ON DEMANDE une servante dre 


ser À Mndnime T.-A. Bernier, 147 avenve 
Provencher, St-Bonifuce, Tél. Mnin 2200 
D à 

ON DEMANDE. pour Lôtel,. un hormimi 
de service et une fille de table, S'adres 
ser À Martin frères, Suint-Cluude, Mnn, 
—— ms, 
BOIS DE CONDE 


S ir avr 
" Cou! 
“4 orde kr cord 
Epinètte roux: 7 te $10.50 
Epinotte blanche. 8900 #$1750, $ 9 
Cyprèa SN25. S1600 $ 9.00 
Tremble 97:00 . S11/75 # 


THE CUSSON LEMBER COMPANY Ltée 


Tel, Main 2625. 


® ON DEMANDE M'oupls 
enfants si possible, a 
funt cependant 


marié, 
acceptern 
l'homme 


son: 
un en- 
pour travaux 


de ferme, femme pour Wiénakge ets0in 
d'une fillette de 7 «ns, Suis veuf. Bonx 
£anes payés Ecrire le plus tôt 


pos 
sible à Josnphat Cadienx, Letellier, Man, 


ON DEMANNE une servante générati 
our famille catholique de quatre 
‘adrésser 70 rue Wninüt, Winnipeg. a 


TNATSSANCE 
Chez M. J-A. Desjardins. 
Saint-Boniface, le 17-mars, une 
fille baptisée: -Maric-Rolande- 
Patricia, ; 


| Maison Collin 
En un P'Hôtai-de Vie ES 


M AVENUE PROVENCHER 
Saint-Boniface, Man. 


Grains et forrrages 


en feuilles où en paques | 


ca 


On se rehdre compte que nous 
surtout des maisons 
esnadiennesfrançaises,. Par le 
taft d'acheter vhez “ous, vous 


enpourages les nôtres : 


D D Se 7 


A 


; LX î ‘ Pi 


LIN DIT UE AU 


_ Graines de mit, Etendard du 


#ouüvérnement. No 1. 100 
Lis REC RSE RP, | 
No 2. 100 livres ......:17.00 . 
No 3, 100 livres ,....., 15.00 : 
La melileure sorte sur le 
. marché. 100 1jivres.....22.00 
Brome Grass, 20 livres.... 6.25 
100 livres pour .. . 30:00 
Franfoin. 20 livres . . 5,00 : 
100 Jivres Æ | -23.50 
Miliets. Ordtuaire (Com- 
mon). 100 iivres ....... 7.25 
Hongrois, 100 livres ... 7.25 
Japonais, 100 HMvres .'., 9.50 


rement. 


LA MAI 


di dernier, à la résidence de son 
fils, 4 rue Hanrel. Il était venu 
au. Manitoba en 1878, après 
avoir; été 16 ans durant agent 


; H faut toujours ajouter 60 sous par sac aux graines de fourrages, 
1 où nous ne mentionnons pas que les prix comprennént les sacs. 


Faites vos achats des ssmences de bonne heure, et vous obtiendrez 
ce que vous voulez avoir, . Autrement vous serez forcés d'acheter ce F 
qu'il y aura de reste, ou-peut-être vous devrez vous én passer entiè-., 


Magasin à rayons RUE 


1335, AVENUE PROVENCHER, SAINT-BONIFACE, MAN. 
Téléphones Main 878-879 


{ 


du Grand Tronc: dans la’ pro- 


vince de Québec: D'abord au 
service du Canadien-Pacifique, 
il fut un peu plûs fard fermier 


‘à Saint-François-Xaviér, puis 
en, 1882 il. rgprit du service 
ee ns : 

# SE 


pour lé  Canadien-Pacifique. 
Jusqu'en-août 1907, année de sa 
retraite, il fut l'agent de cette 
compagnie à Saint-Boniface. Il 
laisse pour pleurer sa perte six 
fils qui ont tous été où sont en- 
core aù service de chemin de 
fer: William, Archie, Georges, 
Edouard, Joseph, Frank. 


Les funérailles ont eu lieu 
vendredi-à-Ha-cathédrale. Les 


porteurs furent: MM. J.-J. Da- 
oust, S.-1. Dussault, M. Swce- 
ney, À. Potvin, J.-A.-F, Bleau, 
François Lavoie. 


6 4 
ER, 


BILLETS POUR LE 
CONGERT SACRE 


N 


. On-nous-apprend-äu mo- - 
ment où nous allons sous 
presse qu'il ne restée plus à 
vendre que quelques bons. 
bittete-pour-te-roncert Tr 

eré.. Ceux qui veulent s'en 

procurer doivent immédia- ! 
lement s'adresser à Mon- 
sieur Louis-Philippe. Ga- 
gnon, bureau de la Liberté, 
Edijice du Collège, (anciens 
bureau Bertran'-Hébert), 
rue Aulnédu,'St-Boniface. 


: SACRETOEUR 
Le R. lP: Curé est revenu di- 
anclie de l'hôpital de Saint- 
Boniface. Ilest en bonn: santé. 


Mme Pomérleau, une ancièn- 
né paroissienne du Sacré- 
Coeur, vivant à Saint-Charles 
depuis un an est décédé. après 


quelques jours de maladie, 


# 


} 


après en'a\ir pris quelques do- 


ae, mm. 


[Ce sera, sans nul doute; le pre- 


Iliers de personnes a démontré 


| Prince Rupert, B. C., écrit: “De- 


jn'ai-pas eu à employer le No- 


: Trète , No 1. Contor. : ke 
De aux régloments. 2 L.15.00 
*. 900 dirres pour :....:...59.28 
Trèfie Alsike. 25 livres... 10:00 
100 livres pour 0 


Abaïfa Grimm; 10 livres... 6,00 

NUFOS MOUE- ;;. :sinixs 475 

09 Hvres pour ....:..". 57.50 
B'é. d'inde “Minnesota” où 

: “LongfeHow", La livre .30 

ï Le pléotin (peck) .. : y 140 

amet :.:1.. 7 ON. 


100 Miyres .......:....19.28 
. Navettes (rapel. 10 livres.. 225 

25 livres potr .::. :.: 810 

400 jivres pour. . :** . 19,50 
Bié “Red Fife”.. Meilleure 

d'ialité. Sac de 2 minats 8.00 

No 2. 2 minots pour..,, 7.00" 
‘Blé “Red Fife” enregistré. 

Læ sac de 2 minots 
(Læ prix comprénd le sac.) 
Blé Marquis enregistré.”Le 

sac de 2 minots ...:.... 8.00 
«(Le sac avec.) 
Avoine aux prix les plus bas. É 
Orge. Le minot ; 2.8 


ARE cc inde 18,50 
Seigte de printemps. Le mi: 

MT D li saints 75 

19 mINOES .,;...:1.::.... 26.50 
Betteraves à vaches. Rouge 

où jaune. La lvre....…. 1.00 
Navets (choux de Siam) 

La livre Mel . 2.50 


+ . » 


BLANCHE 


La retraite, préchée par lés: 
RR. PP. Deguire et Ménard, 


M. John Hearn est mort, mar- !Oblats, s'est terminée dimarfche 


soir par une imposante cérémo: 
nie religieuse. te R. P. Ménard, 
O.M.L.; parla de la persévérance 
finale. © 


i 


Mine Léger à ‘eur la douletür 
de perdre.sü mére. 
La w + | 
Comment se tenir en bonne 
sanlé, esU uné iriporlante ques- 
Uon pour lous, qui devrait être 
résolue en {emps opportun. 
c'est-à-dire avant que la santé 
ne décline, L'expérience de mil- 


que le Novoro du Dr Pierre ré- 
soul cette question à la perféc- 
tion. Mme C.-J, Johnson, de 


puis deux années passées je 


voro, mais je le désire: impa- 
tienment maintenant, Le No- 


voro est un remède efficace et 
rien au mondé ne peut l'égaler, 
I est indispensable à tous; et 


ses, on se $ent comme régéné- 
ré." Le Novoro est un remède 
berbeux de vieillé réputation. 
1 restaure le sang, règle les or- 
anes vilaux,-aide à Ja diges- 
ions raffermit tes nerfs ct forti- 
fie tout le système. F1 n'est pas 
vendu dans les pharmacies, 
mais est distribué directement, 
exempt de droits de douane, 
par Dr Peter Falifñey & Sans 
Co, 2501 Washington Blvd, Chi- 
cago, IL à | 
Les remèdes du Dr Pierre 
sont délivrés au Canada, libres 
de tous droits. : 


A l’Union Canadienne 


La grande répétition générale 


du Concert Sacré est fixée au 
dimanche, 6 avril, Y seront ad- 
mis-tous les élèves de nos éco- 
les et de nos institutfons reli- 


ieuses, moyennant un prix 
d'entrée de 20 sous{ _. 


Foute la matière du concert, 
qui aura lieu le soir du diman- 
che. des Rameaux, sera intégra- 
lement exécutée ce jour-là, avec 
accompagnement >, d'orchestre. 


mier succès, aurore dü grand 
succès qui attend la Chorale de 
l'Union Canadienne pour le:13 
de ce mois.’ 4 Es 
Les “Sept parôles du Christ” 
seront exéculées en entjer,; avec 
les solisték siivanis: Mmé E. 
Belair, Mlle Bernadette Re- 
naud, Mine Ph: Bessette, MM. 
L.-S. Hélié,. Joseph  Saint-Jac- 
ques, Emile. Langlois st. Fd: 
mond Beaudrv Rae 
En plus les extraits suivants 
du “Stabat Mater” de Rossini : 


Cujus animam, sole : M L.S 
: 4 1 


LR 


Fu L! 


Une autre belle 1 


- Quis est homo, duo: : Mmc: 
Turnbul et Rignold, 

Fac ul: portem, #blo: 
Rignold, : à 

,Inflammatus, solo et choeur. 
Mme Tuenbull. : SEE 
T TA distribution des solos not’: 
donne une excellente idée de c« 
qué sera l'issue de cette fête ar 
tistique. 
maintenant que du public de 
manifester son .encouragemciit 
à. l'organisation qui aura ment 
à bonne fin une si magnifique 
entreprise. 
billets indique d’ailleurs 
dépit de certains nuages, plutôl 
imaginaires que réels. on 
marchande pas son enthousias 
ine à l'oeuvre dont il s'agit 

Nous invitons donc Aûstam- 
ment la jeunesse de nos institu- 
tions à venir préluder à la for- 
mation de son. 
à la répétition de dimanche, le 
6 courant, qui commencera à 4 
heures précises. 


LM 
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, PRODIGALITES 


Il est encore temps d'en par- 
ler. La taxe de luxe, qui n'a pas 
été sans rencontrer d'opposition | 
n- 


Mnx 


en France, où d’ailleurs on 

+ "MOINS draconien- 
ne, semble devoir s'établir suc- 
cessivement dans toùs les pays 
belligérants. 

Et lorsqu'on doif, pou un pa- 
rapluie modeste où une brosse 
à dents plus'insigniante enco- 
re, ‘payer un impôt de luxe, of 
songe avec envie aux grauds 
prodigues de jadis qui seraient, 
en celte ère de restrictions, tout 
à fait déplacés. 

- éliogabale ne s'avisa-t-il pas, 
à Foccasion d'une procession, 
de faire '$aupoudrer d'or ‘tau- 
tes les'rues de Rome ? re 
* Le duc.d'Orléans portait, dis- 
posées en broderies sur ses 
manchettes, 1,400 perles, et le 
rinte de Conti employait de 
à ae de diamant pour 
sécher Les lettres qu'il’ éerivait 
à sa maitresse. Nu | 


I ne dépend plus 


L'enlèverment des 


uen 


goût, en assistant 


Le Comité de Pr : puie. 
1260 EPA CREME 


ul 


te d'oc 


noi culinaire. 


: 


est taxé à partir de cinq francs. 

, En ce qui concerne les dépen- 
ses de-la table, nous ‘sommes 
aujourd'hui d'üne modération 
qui eût effaré nos ancêtres. 

” Hrer Ta chule de 
poléon un banquet pantagrué- 
tique fut offert, par le 
Club de Londres, aux 
rains alliés; 246,225 fr. furent 
dépensés pour ce répus, aussi 
abondant que suceulent. 
méme Club, un prix fut offert 
à celui de membres qui servi- 
rail à ses amis le plat le plus 
coûteux. Lord Alvantey-… fut, 
avec une “fricassée” de 2,706 
francs, le vainqueur de cé tour- 
Quant à la fru- 
falité, de nos moeurs, elle eûf 
vivement déplu à Louis-Philip- 

. - Quelqu'un lui demanda un 
Due s'il avait faim. j 

— 11 est impossible, répon- 
dit Sa Majesté, d'avoir faim une 
demi-heure après 
C'est là justement, ce qui 


INt 


fhite 
souve- 


ce 


les repas. 


men” 


J'ai Vu, :. 


L 4 6: cé Fe si 
+ + Winnipeg, Man. 1 a 


pue ee 


SOUFRE 


{ À Î 


SP LIMITED 
CANADA 


Notre jeune 


belle, vient 
te-Caradien-Pi 


Le Can 


à sa clientèle fr 
‘d'en profiter et 


inencement de 


> aciffq 
billets pour voyageurs, 
cuperu des clients fra 
Cunadien Pacifique. ] 
son bureau à l'encoignuwre des 
rues Main et Portage. 


dieñ-Pacitiqué se fait 
un plaisir de donper ! français 
d' 


nôtres qui sont à 


EN PROMENA 
« BONIFAC 


Fes 


ë vas 1 : Dr é PE: ” , ; Dee ; | S AN 
st GROCETERIA ; Ti . Savon castille Vinolia. Rég, 12 pôur 45. Jeudi, 12 pour 40 
: Sävon à laver Royal Crown. Jeudi, 6 pour .. .:...8 25 . Gilets pour garçonnets. Jeudi .......... sursis... : O5 
- Idegl Cleanser. Jeudi, 4 pour ........... li vedtse 25° |  Agrandissements de négatifs d’instantanés. Jeudi .. 35 
Savon Fairy. Petits pains. Jeudi, 5 pour -.:...,..: 14. | FEB pOUF Pacs Gent des pr in En ième one » Ni 
Savon Tip Top Chips. Jeudi, 2 potr _ ....... “is He! : Comglets pouk hemmes. Jéhdi à: 1605 
* Pearline Washi Compoutd: Petite@boîtes. Jeudi. . 11 -! Complets pour/adolescents. Jeudi .... CNRS 15.00 
olat à dessert de Horne, Jeudi, da bte. :.,...... “15 | antalons pour hommes. hé 4.95. Jeu... 3,75 
uce aux tomates Ben Hur. Jeudi, la boite 14 Chapeaux pour garçonnets. Rég. $L.50. Jeudi. né ES 5 
Sauce Tip Top de Dyson. Jeudi, la bouteille. 47 | Chemises ane RE 225. Jeudi ...::........ % 
E rrenhet "PREMIER ETAGE : . |. Blouses pour garçonnets. Jeudi, 2 pour, .. ......... 1.25 
: Sies HiEE à DEUXIEME ETAGE 
: Gomme. Jeudi, 5 pour .,........:........... + 15 Bottines boutonnées pour: dames Cuir Vici. Rég. : 
US CSICNU ES ÉSeomNe UCne ME -85.20, Jeudi " | " ete 19 
Crèmes françaises. Rég. 35. Jeudi, là livre .29 Jupons en Moreen. Rég. $1%5. Jeudi RU me 1 UQR 
«gum Drops! assorties. Jéudi, la livre 235 Manteaux en soie. Rég. $12.50. Jeudi Se 
P able ur e mPgrim Fa SE Rés 0 ui À | Blouses en Geor cite. Rég #10 et #12.50. Jeudi... 8.05. 
Bonbons aux noix. Bordeau, “Home made. Jeudi, iv, 55 |! phia cr Rs ) _—_— Mehantiions Reg ke! F4 _.. 95 
Caramels à M'crème et aux fruits, “Hamé made”: 1.0 ci...) : dis ssiens y. Rég. 825 à a 
dre RE NT SRE DE LEURS ; #5 27.50. Jeudi ..::....…, Du RAP Me HE 8.50 
Pâtisseries pour thé. Jeudi . ARS à A 29: | Cache-corset. Flanelette binnche. Rég. 75 à 1.25. Jeudi 49 
Gary 1 og: pE la liv TE... -50 Tabliers pour dames. Coton. de 75 et $1. Jeudi ,... 49 
KisSeu” De pro prod D M DA EnEt L Bouffantes pour dames. Crépe de Chine. Jeudi .. 1.98 
nses”.coce s. Jeudi, la livre .......... 4 ï een 2.95 
Truffes au chocolat, Jeudi, la livre tee UN 00: | re TPE NN pr st res e ge: Cr NE LR SA 4 
. Serviettes à thé, Imprimées pour broderie. Rég. $1.75. à : Chapeaux nôn garnis. Jeudi ..... Sr a or As 2.75 
Jeudi ..….. 2 MA LAON FOR SORTE ET PES EP EEE 1.15 ChHapodux-dAnRIE Tetdi: sms un comme 


M. ANTONIO LABELLE 


x À concitoyen de » » 
Saiut-Boniface, M, Antonio La- - 
d'être nommé par: 


jue, agent de 

s'oc- 

ais du : 
aura 


aise, nous 
icourdger les 
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MRANONE.citNaire pour clavigraphe. Rég. 60. Jeudi, TROISIEME-ETAGE __ -: +7 
Ja dousaine:.,.....…,.....: LAN TR MES 4 |: -Malles Rég 29, Jeudh 12552230 nt ..$7.25 
Artgum. Rég. 15. Jeudi : ......:.......... nes. 14 | Sacoches “Club bag”. Rég. #5. Jeudi... 3,75 
Crayons bleus pour vérifier. Rég. 60. Jeudi, la douz. 40 |  “Self-Vulcanizing *atch”, Rég. $t. Jeudi, complet .. 75 
Encrier Péérless No 2 Rég. $1.90. Jeudi... Tr 148 F Chambre à-air Ford, 30 x 3%. Rég. $8.50. Jeudi... 295 É 
Compas el crayon. Rég. 10.:Jeudi ......... EE AVES 10 | Pneu et enveloppe pour bicycle. Rég. #3,50. J., les deux 250 
Craie. Rég. 10. Jeudi, 2 boîles pour ......,........ 15 | Réservoirs à eau chaude. Rég. 8114 Jeudi . 84.00 
Sacs ‘noirs pour écoliers. Rég. #1. Jeudi ..... 19 |. Service à diner. Rég. $16.75. Jeudi . .…..:. °° 12.75 
Romans, Rég. #1.25 à $1.50. Jeudi ....... pisrtises «75 | Poêles Acme. Re AID Je à: 4: SRB EE PME .12.75 
Ruban talfetas moire. Jeudi, la verge ...... PETER -29 Elagères en verre. Rég. #1.50 et $1.70. Jeudi.. 75 et 83. 
Cravates W indsor en crêpe de Chine. Jeudi VAR EEE .30 | Planche à laver. Métal. AMAR et Mr 19 
Echarpes en crêpe de Chine, Rég. $1.25. Jeudi .…. 75°" | Séchoirs .pliants pour linge. Jeudi °° 48 
Bas en soic ‘pour dames. Rég. 82.50, Jeudi .…. RE AUS ARE 1.65: | . Email gris. MA A Aa Un Vu ous : 48 
Bas en coton pour enfants. Reg 35. Jeudi, 3 pures: 1.00 | - Casseroles à rebord. Email dis. Jeudi ..:.. > À E 
Bus pour dames. Soie’ blänche à la cheville. Bas en co= + | Nécessaire de savatier. Jeudi :....,....... ! 2.35 
, { tonñnoir. Jeudi, la paire .,.... RE TOR FANS Tablier de charpentier, Jéudi .........., .32 
Complets Norfolk de qualité pour jeunes gens. Jeudi 10.95 PATISSERLIE ECOSSAISE ‘ 
Pantalons Bedford pour sécponpets Jeudi 1:35 Biscuits au thé. Jeudi, 2 do IT $ 2 
Montres militaires. Rég. #20, Jeudi 13.50 Gâteaux guneh-et Madeira. Jeudi, chique ..;..... 20 
Colliers de perles, Rég. 75. Jeudi... ne 20 “Sconcs” écossais. Jeudi, la doyzaïne ........ 48 
50 sacoches Enveloppe. Rég, 82.95. Leudi ..... 1.95 EL par RE . 
Soldes d’'élastiques. Jeudi PR 2 MOTEUR LE 03 QUATRIEME ETAGE 
Elastique Lisle. Rég. 8 la vge. Jeudi, 2 vgs pour.... .11 Courte:pointes, Jeudi"; 4. à Re 
Coutons perle, Oval, Dainty. Jeudi, la douzaine... 05 Couvgrlures en saxonne blanche, Rég. #5.50. Jeudi, 
Boutons en celluloid. Rég. 50 à $1.25, Jeudi, la:carte 10 LA DAIRO ET de OT A ET k 495 
Jarretières hors saison. Rég. 10 à 25 la paire, Jeudi... 05 Tapis He BA AT LENAE 0 u 2.10 . 
Résilles. Jeudi, 4 pour . faste tes a eee vis 25 Draps pour lit double. Rég. #2.95. Jeudi, la paire 2.25 
Styles forts et tubulaires. Rég. 15. Jeudi, 2 douz. pour 15 Dix chants populaires. Jeudi, 10 pour ...... FANS 
Porte-habit. Fer. Rég. 10. Jeudi, 3 pour .....:...., 15 Damas de table non blanchi. Rég 85. Jeudi .....:.. .75 
Soulache lingerie blanche. Jeudi .................. 05 “Sheeting” flanelette grise, Jeudi, la verge ........ 49 
Canevas. Rég. 15. Jeudi DEN Le aie doi Lasalle Penn [+ “Sheeting” pour dit. Simple. Rég 58. Jeudi, la vèrge A5 5 
Bouteille à cau chaude d Eaton. Rég. $1.25. Jeudi... ! .79 Coton non blanchi. Rég. 22. Jeudi, la VAR ie 15 
Jeu d’attaches. Rég, 90. RL RE ER .70 Nansouk, Rég. 33. Jeudi, la verge ...2........ y ‘99 À 
Gants en caoutchouc. + 115. 1 |: 8e PER 85 Toile à serviette, Rég, 33. Jeudi, la verge ..... SE à 
Seringue pour enfants, Rég. 50. Jeudi .....,...... 35 | Tapis anglais sans couture. Rég. 821.50. Jeudi te +». 16.50 
“Miroirs, Ivoire français. Rég. 4. Jeudi. …. PONT. 2.95 . | . Soie blanche de 36 pouces. Rég. $1.7, Jeudi, la vge 1.00. 
F orte-bouteille pour parfunx Ivoire français, Rég. |. Soie blanche et ivoire. Rég. #2.50 et $3, Jeu a vge 200 
: #1.25.. Jeudi ........ RAT NOR ea us 95 Satin noir de Chine. Rég. $3/Jeudi, la vePne 7... 2.25 
Plateaux à Mmanicure, Ivoire français. Rég, #1.25, Jeu. 87 Soie naturelle, Jeudi, la. vefge : ......,..:..,...... 39 
Peignes noirs. Rég. 85. Jeudi ..,... US M 714 _ Tissus, Rég. 59. Jeudi, Jé verge : 1! TS # : 
d eg nt og 2 ren té 45. Jeudi .39- Etohes. Jeudi, 14 verge", ,,,,,.,{ er tt 59 | 
Savon à barbe York. Bâton. Rég. 25. Jeudi .21 Velours Burgandt. Toût laine. Rég. 86. 1 ‘vie 5,00 
Eau de Cologne importée. Me UL enni -38 ares: BEN A a De Rég NE tee, la ee 
Parmi assortis. Reg OÙ. Jeudi ...... RÉ 33 CINQUIEME ETAGE ; 
Jockey Club importé. Rég. 50 l'once. Jeudi ‘ .25 Chaises avec lable pour écrire. Rég. #11.75. Jeudi. .#4.00 
Savon Lenox. Règ. 5 nour 23. Jeudi, 25 pour ...., #00 Table pour"cofiture. Ré . #19. ouate Te td 1300 
Nettoyeur. Old Dutch. Rég. 4 pour 38. Jeudi, 4 pour... .32 Table à th& Rég. 912.50. Jeudi ...:....,... FI 
Lux. Jeudi, 3 DOM msi PSM 31 Fauteuil four boudoir, Rég. $#33,85. Jeudi ....... | 25.95 
Savon Lifebuoy. Rég. 1 pour 28. Jeudi, 8 pour ..,.. 20 Table de bibliothèque, Rég. #24. Jeudi ..... Ligiss 12.00 
Rouleau de papier à toilette Fort Garry. Jeudi, 5 pour 25 Table pour desservir, Rég. #12.75 à 829 Jeudi$9.25 à 422. 
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